Le chef de l'opposition offre Le ouvernement de clore le 


débat sur le chômage 


ett refuse et annonce | 


qu'il va appliquer là la loi de clôture 


Ottawa. — Les deux Cernières séan- 
ces avant les vacances de Pâques 
n'ont pas ranqué d'intérêt. Le chef 
de l'opposition a fâit au gouvernement 
l'offre de clore le débat sur le ch- 
mage à certaines conditions, Voisi 
comment M. King à formulé lui-méme 
sa propotilion, en terminant un -dis- 
cours de plus d'une heure: 

“Que le gouvernement dépose de- 
main un bi de subsides À propos des 
secours aux chômeurs, ainsi qu'aux 
agriculteus de l'Ouest qui sont en dé- 
tresse, que ce bill indique une somme 
précise, et l'opposition est prête À le 
voter avant l'ajournement de demain 
aprés-midi 

“Je ferai mieux. Est-il nécessaire 
de rupposer un chiffre quelconque, un 
miltion, dix. milliens, cent millions, 
pour soulager la misère, non pas seu- 
lement jusqu'au 1er septembre :932, 
mais jusqu'au 31 mars 1933, nous 
sotorves prêts À voter cela et même 
davantage. Mais que l'on fixe un 
montant, que le Parlement garde un 
contrôle sur la dépense publique.” 

M. King finit ainsi: 


“Nous ne voulons pas ici de lauto- 
cratie à la prussienne, où À la russe, 
ou de n'importe quel genre. Que 1e 
gouvernement retire du chapitre 58 
ce qui se rapporte ‘à la paix, l'ordre 
et le bon gouvernement”, et qu'il re- 
tire aussi Jes termes imprécis pour leur 
subatituer une somme précise de sub- 
sidés.:" 

.. M. Bennett refuse 

M. R.-B, Bennett, au nom de son 
#ouvernement, n'a pas accepté Foffre 
qu} fol étuit faite. 


IH à annoncé au contraire que le 
débat qui dure maintenant depüis plus 
deux semaines doit cesser, et il a in- 
voqué la loi de clôture, qie es parle- 
mentaires appellent ‘loi du bâillon”. 

Cela iveuf dire qre les députés, 
quand ils reviendront de leurs vacan- 
ces de Pâques, auront moins de vingt- 
quatre heures pour terminer le débat 
qui s'est engagé sur les pouvoirs dis- 
crétionnaires du gouvernement ‘pour 
le maintien de l'ordre. de la paix et 
de la bonne a&rministration". 

M. Bennett a proposé, dès le début 
de la séance, que la loi de clôture 
soit appliquée; il a même proposé que 
la clôture ait, dans la présente occur- 
rence, un efiet plus rapide qu'il n'est 
prévu. M. Bennett eût voulu que la 
Chambre prit, séance tenante, un vote 
sur la question posée 

Les cultivateurs de l'Ouest 

En justifiant son attitude, M. Ben- 
nett dit entre autres choses 

“L'une des raisons pour lesquelles 
le gouvernement demande la proton- 
gation ce ses pouvoirs, c'est qu'un 
rertain nombre des agriculteurs de 
l'Ouest n'ont même pas de grains de 
semence. Les gouvernements provin- 
ciaux oût acheté des grains de semèn- 
ce pour ces gens-là mais il faut que 
le gouvernement fédéral prête de l’ar- 
gent à ces gouvernements provin- 
ciaux. 

“Ce serait une mauvaise affaire de 
spécifier dans un bill de subsides, la | 
somme que le gouvernement peut dé- 
penser. Parce qu'il n'y a. pas eu de 
somme déterminée dans le passé, le 
gouvernement a pu éviter le gaspil- 
lage ce miens de Solers a 


La Convention Annuel des 


Instituteurs de Langue Française 


Trois séances à l’Académie Saint-Joseph, sous les auspices 


de l'Association d'Education des 


Canadiens français 


du Manitoba — Une enquête complète sur le pro- 
gramme d'étude français 


pe 
Coincidant avec la grande conven-, 


tion anbuelle des Instituteurs qui « | Fournier. 


| Allocution cu président, M. Camille | 
Bienvenue, M. Lacerte, 


tiendra À Winnipeg, pendant les va- | président général de l'Association 


caucés de Pâques, l'Association des 
Instituteurs de Langue Française du 
Manitoba aura, comme les années pas- 
eées,.sa propre convention à l'Acadé- 
mie Saint-Joseph de Saint-Boniface. 
11 y aura trois séances, les mercredi 
et jeudi soir et le vendredi matiñ” 
qu'indiqué par le programme que nous 
donnons plus bas. 

La convention de cette année sera 
importante par le fait que nous avons 
æntrepris de remenier complètement 
notre programme de français. Pour 
cela, il noùs faut la coopératio 
tout le corps enseignant. J1 faut que 
chaque mombre soit présent ct nous 
donne !e résultat de sa propre expé? 
rience, sa méthode d'enseignement 
les suggestions qui ont dû lui être sus- 
citées par les difficultés de sa classe | 
jou*malière. Nous comptons instam- 
ment sur toux. . ‘ 


Mercreët, à 7 h. 30 du soir 


n delau piano). 


‘t|yramme d'études (suite). 


U int des : Piano.| C°Ur# de pédagogie. par le R. P. 


d'Education. Chant. Choix du Co- 
mité de nomination. Opérette, ‘Quand 
on -conspire”, MM. M. Meunier, G. 
Guyot ct R. Couture, Enquête sur le 
Programme d'études. Rapport par 
Mme Houde. Piano. “O Canada”. 


Jeudi, à 8 h. du soir 


Séance sous le patronage de S. E. 
Mgr Béliveau. — Piano, élèves de 


{l'Académie Saint-Joseph. Classe mo- 
| dèle, 


“Enseignement de l'anglais aux 
petits”, Mlle V. Couture. Chant par 
Mlle Y. Thibault (Mme G. Lafièche 
Conférence, ‘Education 
du caractère par le langage”, M. L.-P. 
Gagnon. Piano, élèves de l'Académie 
Saiñt-Joseph. Enquête sur le pro- 
Allocution 
du R. P. Bourque, S.J., LL.D. 
Vendredi, à 9 h. $0 du matin 
Rapport du comité de nomination. 
Election dés officiers pour 1922-1933. 


Bourque, S.J., LL.D. Classe modèle, 


ê 
H 


serve 
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A M. DE VALERA 


|Le gouvernement iritaunt. 

| que entend maintenir le 
serment de fidélité et les 
annuités foncières 


| 


Lonüres. Aux propositions de M. 
Eamonn ée Valera, président de l'Etat 
libre d'Irlande, le gouvernement bri- 
tannique a répondu formellement 
“non”. 

Le gouvernemert britannique esti- 
me que le serment de fidélité est une 
partie ‘intégrante du traité de la Gran- 
de-Bretagne avec l'Etat libre, et il 
entend aussi que l'entente relative au 
paiement es annuités foncières ir- 
landaises soit respectée. 

Le secré‘aire d'Etat pour ies /Do- 
minions, M. J.-H. Thomas, a annoncé 
aux Communes que le gouvernement 
britannique envüie à l'Etat libre d'Ir- 
lande une communication ‘qui mon- 
treta si clairement le point de vue bri- 
tannique qu'aucun doute ne sera pos- 
s'ble”. 

M. Thomas a annoncé cette décision 
après avoir révélé à la Chambre que 
le gouvernement de l'Etat libre l'a 
officiellement informé qu'il ne consi- 
dère pas obligatoire le se rment de 
fidélité à ja Couronne. * 

M. Thoma: a expliqué qu 41 n'a pas 
reçu ce communication officielle de 
l'Etat libre au sujet des annuités fon- 
cières. Mais, a-t-il ajouté, à en juger 
par la déclaration qu'il peraît que M. 
de Valera a faite au Sénat de l'Etat 
libre,.le gouvernement de l'Etat libre 
|se propose de garder ces annuités. Or, 
le gouvernement britannique estime 
que l'Etat libre est tenu de continuer 
le paiement de ces annuités aux com- 
missaires de la dette nationale en 
vertu de l'entente la plus formelle et 
la plus explicite. 

La Chambre était remplie lorsque 
M. Thomas a fait ces déclarations. 

A de 


Mort de M. F.-L. Patton 


| M. Frank-L. Patton, financier fort 

connu fe Winnipeg, ancien président 
{de la ‘’Dominion Bank”, est décédé. 
| Il était Agé de 74 ans. 


= ——— 24h 0 ——— 
Une religieuse qui a donné 
40 fois son sang 


+ 


‘Paris. — Au cours d'une belle fête 
de famille, le cardinal Verdier a re- 
mis,'« croix de la Légion &’honneur 
à la Mère Marcella, Oblate mission- 
paire de l'Assomption. Le cardinal, 
qu'entouraient un grand nombre de 
| hautes personnalités, * retracé les 
létapes de la vie magnifique de dé- 
vouement, de la nouvelle légionnaire, 
son oeuvre ce charité accomplie con 
Orient pendant dix-huit ans; puis 
celle au cours de laquelle elle se pro- 
digua, pendant la guerre, après de 
nos b'essés “ans un hôpital de Paris. 

L'archevêque de Paris a rappelé |’ 
que Mère Marcelln se prêta plus de 
quarante fois à 11 transfusion de son 
sang pour redonner la vie à des 
grands malades. 

EE dé MAS 
Le salut de Valéisiqe à par 
la chimie 


oo 
© - 


Les À Artistes du “Train Fantôme” 


Jamais dans le déjà jongue carrière 
du Cercle Molière, directeur ne fut 
plus heureux ans le 


choix de ses ac- 

teurs. 
Nous retrouvons dans la distribu- 
tion cu ‘Train Fantôme de vieilles 


connaissances qui eurent, l'espace d'un 
soir, leur heure de célébrité. C’est 
d'abord M. Jean Delavignette, qui 
créa les fameux rôles t typiques du ro- 
taire dans ‘Cochut'!, 
dans l'Arlésienne", de l'aveugle dans 
“Popaul et Virginie” et du curé Oulin | 
dans ‘Un jeune homme qui se tué” 
C'est M Antoine Le Goff, notre ha-; 
bituel jeune premier, qui nous fit 
frissonner dans ‘'e rôle de «Frédéric 
dé l'‘‘Ariésienne' et qui nous amusa 
tant par son inconstance dans le rle 
de Vernonet du “Jeune homme qui se 
tue”. ‘ 

C'est M. Arthur Boutal, le directeur 
et metteur en scène du Cercle de ces 
quatre ou cinq dernières années, qui 
nous a campé avec tant de naturel ‘es 
rôles comiques de ‘Pépé” dans 
l'“Echelle cassée”, du capitaine Re- 
vorchon dans ‘Cochut', du pâtren 
Marc ans l'‘‘Arlésienne” et du cousin 
Laloupe €ans le “Jeune homme qui ëe 


tue”. 


C'est Mme A. Boutal qui se révéla 
pour la première fois aux habitués du 
Molière, fans le rôle de Mlle Rose du 


‘Pater"” et qui se fit non moins’ re- 
marquer ‘Clans ceux d'Hortense de 
“Cochut”, .°e Mine Bouleau de 


“Echelle cassée”, de Marie Oùlin 
d'“Un jeune homme qui se tue” et de 
la Renaure de l'‘Arlésienne”, Mme 
Boutal » ce outre collaboré avec M. 
Boutal au montage des pièces du Cer- 
tle Molière, 


Mme Suzanre Hubicki, 


autrefois 


Le sante des s Che- 
valiers de Colomb 


Les conseils, Winmipeg ét Proven- 
cher des. Chevaliersgde Colomb. ont 
célébré hier le cinquantenaire de leur 
ordre, fonré le 29 mars 1882 à New 
Haven, Connecticut. Cette célébra- 
tion, pour le Conseil Winnipeg, a pris 
la forme d'un kanquet qui a eu lieu 
à l'hôtel Fort Garry. Le PE 
orateur ce la soirée était S. E. Mgr 
Sinnott, archevêque de RAA ont 
aussi pris la parole, l'hôn. juge en 
chef Prendergast, le juge Dysart, le 
juge Donovan et 'e R. P. Edward-J. 
Mullalley, de Chicago. 

De son côté, le Conseil Proveñcher! 
dont M: !e juge L.-P. Roy est le che- 
valier suprême, a célébré événement 
par une soirée et partie .de «cartes 
dans 6a salle, rue- Main. 

L'ordre res Chevaliers de Colomb 
compte aujourd'hui 600,000 membres 
sur le continent américain. Le pre- 
mier conseil dans l'Ouest a été établi 
à Winnipeg en 1906. Cinq autres ont 
été fondés par la suite nu Manitoba: 
Provencher (français), Brandon, So- 
merset, Flin Flon et Le Pas. : 
200 


Lloyd Géorge et lé dettes 
de sur al 


Londres. -- Dans un ‘ouvrage qui 
vient de paraître, l'ex-premier minis- 
tre Lloyd George se prononce pour la 
suppression des dettes et réparations 
de guerre. Mais il affirme que même 


é {ser un programme d'établissement de 


letc., 


loccupe la deuxième place, avec 4,631 


voix, et M. Carl Alexson, de la “Far- 


Mile Suzanne Le Goff, fut “ati | 


délicieuse de ‘Cochut”, de l'“Arlé- 
sienne” et du 
tue”. 

M. Armand Schwartz fit ses débuts 
au Cercle Molière dans le rôle de 
PBaïlthazar Ce l'‘‘Arlésienne”, rôle sym- 


pathique qui lui conqüit la faveur du 
public. | 


C'est encore Mlle Georgeline Bé-|cé la-pôli tique fiscale du gouverne- 
de: l'Equipage | langer qui assume la tâche de mener | ment qui, à son avis, augmente trop 


à bien la personnification des rôles 
comiques-femmes dans ‘Cochut'” et 
“Popaul et Virginie” 

Mile Blanche Lévêque, qui débuta 
dans “Un jeune homme qui se tue”, 


| 


î 


| 


| devrait être augmenté d'un pour cent, 


dans un rôle secondaire, s'est vu don- | 


ner cette fois un rôle de tout premier | à la taxe de cinq sous par gallon sur {réellement la brèche entre les deux 
| la gazoline, elle est suffisante et l'aug- 


p'an 
Quant au Dr Trudél, à M. Marc 
Meunier et à M. Buoïe, ils jouent 


pour la première fois dans une pièce 


‘annuelle du Cercle Molière, mais ils 


ne sont pas des inconnus et ont déjà 
eu l'occasion Ce se faire applaudir 
dans des pièces d'organisations loca- 
les. 

Avec un tel choix, le public est as- 
suré d'avance de la bonne exécution 
du ‘Train Fantôme’. 

Le Cercle Molière n'a rien négligé, 
comme il n'a jamais rien négligé, pour 
le succès ce ses pièces. Décors, ac- 
‘essoires, jeux de lumière, costumes, 
etc., ont été préparés avec soin 
pour faire du ‘Train Fantôme un 
vlhs grand succès encore. 

La daie ‘'e la représentation a ét4 
fixée au 11 avril prochain, au théâtre 
Dominion, à 7 h. 30 très précises. 

* Une matinée, pour les enfants seu- 
lement et les maitres ou maitresses 
qui les accompagne-:ont, seru donnée 
le samedi précédent, 9 avril, à 2 h. 30 
de dr a -midi. 


la suppression totale de ces dettes et 
réparations ne suffira vraisemblable- 
ment pas à enrayer le cours de la 
crise, si le monde n'abandonne pas 
en même temps le nationalisme éco- 
nômique que l'existence des paiements 
internationaux a favorisé, s’il n'y a 
pés un abaissement général des bar- 
rières tarifaires et'une vigoureuse re- 
prise du commerce international. 
C'est tout le mécanisme du présent 
ordre économique qui est en jeu, dit-il. 
M. Lloyd George exprime l'opinion 
que la Grande-Bretagne a été traitée 
“très mesquinement” en matière de 
règlement des dettes de guerre: Il 
ajoute, à ce sujet, qu'il serait peut- 
être injuste d'attribuer le règlement 
en question à l’âpreté du trésor des 
E‘ats-Unis et qu'il serait peut-être 
plus juste de le mettre au compte de 
la mollesse de ceux qui représentaient 
l'Echiquier, Il reproche ensuite à M. 
Stanley Baldwin le chiffre élevé de la 
consolidation de la détte britannique. 


RE 


L'élection d’Athabaska 

Edmonton. Voici les résultats 
complets du scrutin dans la circon- 
scription d'Atbabaska: le candidat 
conservateur Percy-G. Davies a obte- 
nu 4,914 voix, et se trouve élu par 
une "majorité de 283 voix sur son ad- 
versaire libéral, M. Isaac Doze, qui 


voix. M. Louis Normandeau, des Fer- 
miers-Unis d'Alberta, a obtenu 3,434 


mers’ »Unity League”, en a ph 
sit À 


Pour établir 1,200 familles 
sur des terres 


RU gouvernerient et les 
trois principales villes de la Saskat- 


chewan demanderont la colabèration 


dt où ment Tédé k 


D-familles citadines sur des terres 


es et romancier, a été élu 
de la Société des Gens de 
Wen remplaccmnt de Pierre Be- 
}.Je. teraie d'office expirait 


nl 


Légisiature Provinciale. 


M. John-T, 
(Winnipeg }, 


Haig, conservateur 
a vigoureusement dénoa- 


les taxes et ne diminue pas assez les 

Les exemptions pour l'im- 
te revenu ne devraient pas 
être abaissées et le taux de l'impôt 


dépenses 
pôt sur 


au lieu d'un demi pour cent. Quant 


mentation d'un sou aura pour résultat 
de ‘faire baisser la vente. La tax 
spéciale-ce secours sur les liqueurs, 
cigares, cigarettés et tâbacs est taxée 
d'inconstitutionnelle et nature à 
favoriser la violation de la loi. 

Vivre selon ses moyens 

Les dépenses de la province, croit 
M. Haig, n° devraient pas dépasser 
$11.000,000. Puisque la population est 
obligée de réduire ses dépenses, afin 
de vivre suivant sou revenu, la pro- 
vince devrait en faire autant et se 
contenter ce l'argent qu'elle retire des 
taxes. La population est incapable 
d'augmenter son revenu et le gouver- 
nement ne devrait pas augmenter ses 
taxes. 

Le député de Winnipeg est persua- 
dé qu'aux prochaines élections, la ma- 
jorité des députés seront élus sur l'en- 
gagement pris de réaliser de nouvel- 
les économies d'une nature telle que 
l'augmentation de taxes imposées par 
le gouvernement Bracken sera aban- 
donnée. C'est. le sentiment de la pro- 
vince du Manitoba. Le peuple se rend 
zompte que les dépenses doivent être 
réduites et les taxes pas augmentées: 
ce sera l'un des points de la campagne 
électorale. 

M, Haig préconise l'ajustement 
obligatoire des dettes. {1 n'y à pas 
là de quoi effrayer personne, car 
beaucoup ce créanciers le font déjà, 
mais quelques-uns ne le feront’ pas et 
il sera nécessaire de les y‘obliger. Le 
parti conservateur, s'il arrive au pou- 
voir, s'engage à: présenter une loi 
dans ce sens. h 

Le point ce vue travallliste 

M. S.-J. Farmer, travailliste (Win- 
nipeg)}, critique lui aussi très sévère- |; 
mentËle budget, bien Ed ‘il se rende 


M. Joseph B. rs LÉ. | 
Broquerie Ta 


Nous avons annoncé la semaine 
dernière la mort de M. Joseph-P. ce 
la Broquerie Taché, bibliothécaire du 
Parlement à Ottawa. 


Le défunt était l'un des hommes 
les plus estimés du Canada français. 

M. Taché était né à Saint-Hyacin- 
the, le 22 mars 1858, et avait fait ses 
études au séminaire de cette ville, 
puis à l’Université Laval. Il avait 
été admis à la pratique du notariat, 
le 8 juin 1881, alors qu'il était secré- 
taire particulier de sir Adolphe Cha- 
pleau, alors premier ministre de la 
province de Québec. Il avait occupé 
cette position de secrétaire. pendunt 
deux ans, et de 1887 à 1892, il occupa 
une position de ce genre auprès de 
l'hon. M. Angers, lieutenant-gouver- 
neur de la province de Québec. 

De. 1882 à 1891, il fut secrétaire. de 
l'Association de l'industrie laitière ce 


ce 


la province de Québec et inembre du|# 


conseil de l'agriculture du Québec, 
t deux ans, ÿ 

M. Taché avait fait, pendant des 

années, de la politique en faveur du 

parti éonservateur, et ex 1904, il avait 


été candidat dans Saint-Hyaciñthe, a} 


LA CRITIQUE DU, BUDGET BRACKEN 


“Jeune homme qui se| Ce que l’ opposition pense _ “nouvelles taxes — Les con- 
servateurs préconisent l'ajustement obligatoire des 
dettes — Ce sont toujours les mêmes qui paient 


| gale en tirant 
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compte de la futilité de ses efforts et 
que toutes les protestations n'empê- 
cheront pas la Chambre de l'adoptéf. 

“Nos difficultés présentes, dit-il, 
viennent de ce que le plus grand notn- 
bre ont trop peu et quelques-uns trop. 
Le gouvernement, avec son budget, na 
voulu corriger cette distribution iné- 
encore plus de ceux 
qui n'ont pas assez et par là élargit 


classes. On a annoncé ce budget com- 
me un budget balancé, mais c'est pré- 
cisément ce qu'il n'est pas. 11 dé- 
pouille les fermiers qui luttent pour 
la vie, les artisans et les petits hom- 
mes d'affaires. Il prend à ceux qui 
ont déjà eu leurs salaires réduits, il 
rogne les allocations des veuves et des 
orphelins, il restreint encore les ser- 
vices publics et .retranche sur l'ins- 
truction publique. (Chacun de ces 
points réduit encore davantage le pou- 
voir d'achat des masses du peuple. 
Ce budget lui rend plus difficile le ra- 
chat de ce qu'il produit et c'est l'une 
des principales raisons de nos diff- 
cultés. Au lieu de diminuer Îles 
exemptions sur les petits revenus et 
d'augmenter le taux de l'impôt sur le 
revenu, pourquoi le gouvernement 
n'augmente- t-il pas le taux sur les 
revenus élevés de ceux qui peuvent 
payer ?" 

Bien qu'il approuve en principe une 
taxe sur le superflu, M. Farmer croit 
qu'une taxe sur les cigarettes. et le 
tabac est un autre moyen dé taxer 
les petits plaisirs du pauvre, 4 

Au cours de ses réflexions. généra- 
‘es sur la situatfon, l'orateur souligne 
que l'introduction du machinisme-érée 
une armée de chômeurs permanents. 
De plus, il.y a les profésslons qui sont 
‘rès encombrées. qu'èe Winni-à à. 
veg; on compte y GPU 
diplômées sans emploi et l'of a dé- 
cidé de réduire le nombre, dés :nôu- 
velles aspirantes, ce qui va .pousser 
d'autres jeunes filles vers les :profes- 
sions de sténographes et d'employées 
de bureau, pareillement encombrés, 11 
ne s'agit pas d'une dépression pure- 
ment passagère, croit M. Farmer; la 
situation, au lieu de s'améliorer, em: 
Père, 


1865, Marie-Louise Longalriir BRRS D 
bec, qui lui survit, ainsi que six en: à 
fants. Ce sont: M. de lu Eroquerie , 
Tathé, inspecteur de la Banque Ca- 
nadienne Nationale, à Winnipeg: An- 
ne-Marie, épouse du Dr Panneton, de 
Trois-Rivières: Marguerite, épouse ce 
M. Samson, de Québec; M. Alexaridre 
Taché, avocat à Hull; le R. P. Ber- 
nard Taché, Jéguite: le R. P. Louis 
Taché, des Pères du Saint-Esprit. 


em — — 


Le cardinal Verdier viendra 
au 


Paris. — Son Eminence le cardinal. 
Verdier, archevêque de Paris, & an- 
norcé au ministre du Canada, M. Phi- 
lippe Roy, qu ‘elle projetté de visiter 
le Québec en juillet: Son y 
ne fera ce voyage en aucune 
officielle ét la durée de son nr 
Canada n'est ve révélée. 
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L'A.C.J.C.au Manitoba 


‘Organe de l'Union régisnals de Balbt-Benisace 
7 | "MM — Etude — 
— Diectser: ROLAND COURURE 


L'EPARGNE os 


Le mots de février, dnns l'ACJC. 


5 


est le mois officiél de l'épargne et 


nous rainène à l'économie 


Si je disais à quelqu'un d'entre vous: “Pourriez-vous me dire ce que 
sigäilie je mot économiser?” peut-être recevrais-je cette réponse: ‘’Econo- 
miser, C'est mettre de l'argent à part au Meu de le dépenser”. Eh bien, 
cette réponse n'est pas exacte, car si l'économie n'était autre chose que de 

‘ mettre de l'argent à part au lieu de le dépenser, l'économie aurait beaucoup 
dé fessemblance avec l'avarice Un avare qui enfouit son argent pour n€ 


point s'en servir, dépenre le moins possible et met de côté le plus possible, 


| “Ayez une petite boîte. soigneusement fermée et obligez-vous tous les 
joûrs à y mettre une pièce de monnaie, aussi petite que vous voudrez. Vous 
| 


|. must 


ét cependant on ne peut dire de lui qu'il est économe. ‘S'il comprenait mieux 
l'économie, 11 ne se priverait pas du nécessaire ct ferait produire $on argent 
* L'économie règle nos dépenses: elle nous porte à faire les dépenses 
nécessaires et à éviter celles qui sont inutiles. Par exemple, un propriétaire 
rémarque que la coûverture dé sa maison est endommagée et que la pluie 
pénètre par le toit. Que luf'dit la sage étonomie” Elle jui dit de faire les 
dépenses fétessaires pour réparer ln toitüre, car”plus il attendra, plus grand 
séra le ru qu'il aura À souffrir. Car la pluie qui pénètre fend les 
murailles et, à la longue, mettra la maison en ruine. 
L'économie, qui nous fait Lenir un juste milieu entre l'avarice et la 
”.prodigalité, est donc une qualité de l'Ame qui porte l’homme à faire le bien. 
Au point de vue temporel, elle est doublement avantageuse, puisque toutes 
le# dépenses qu'elle nous inspire, aussi bien que toutes celles qu'elle écarte, 
contribuent à notre bien-être matériel. Aù point de vue moral, elle nous 
est égniement d'ur grand avantage, car chaque fois qu'élle nous empéche 
dé faire une dépense inutile et qui nous est inspirée par l'orguëéil ou la 
sénisuulité, elle nous fait résister à ces mauvais penchants et nous fait prati- 
quer les vertus contraires à ces mauvaises inclinations. | 
" L'épargne est une vestu difficile à acquérir; mais cette vertu, comme 
tites les autres, #'acquiert par la répétition des actes. On a suggéré divers 
moyens pour épargner. Ils sont toux bons. 
Voici quelques vieilles formules éprouvées par l'expérience: 
“Dépensez un sou de moins que votre bénéfice net, et vous serez toujours 
riche.” 


verrez comme à la fin de l'agnée il y aura là un trésor. L'argent attire 
fargent, et plus on amasse, plus on veut amasser." 

“Dépenser mal à propos cinq sous par jour, c'est jéter par la fenêtre 
près de vingt dollars par an. C'est, après dix ans, avoir gaspillé une somme 
qui aurait procuré de douces jouissances.” 

“’Renvoyez à demain l'achat d'un objet dont vous avez envie aujour- 
d'hut; démain peut-être trouverez-vous cet objet peu nécessaire. Mettez 
‘alors de côté l'argent que vous auriez dépensé et vous verrez à la fn de 

. l'année quelle somme fabuleuse vous avez économisée." 

-T."Quelques-uns conseillent de déposer en banque un montant fixe une 
semaine, par exemple un dollar, cela fait 852.00 au bout de l’année, L'essen 

tiet c'est d'avoir de l'ordre, de là volonté, le sens de la réflexion. Un muiti- 
millionnaire a pu dire sans ironie, car c’est sa propre histoire: “Pour devetiir 
rièhé, i! faut commencer par être pauvre”. Un homme pauvre, mais tra- 
vailleur et ome, devient infailliblement riche. 
fout’ d'un coup et au petit bonheur. 
“ménagé” avec méthode: 

Las ne Vo-qoat oh méthode est d'avoir un budget. 

. Un budget: c'est un bien gros mot. C'est même tout le dictionnaire 
dé la finance. Toutes les sociétés ont leurs budgets. Le gouvernement 
fédéral, les gouvernements provinciaux ont les leurs préparés par les minis- 
tres des financés. Les villes et les murticipaltés ne peuvent s'en passer. 
‘#""Pourquoi f'en aurions-fous pas un pôur notre usage personnel? Si le 
budget rend de précieux services aux vastes entreprises, il ést à supposer 
qu'il né perdra pas ses propriétés à notre emploi. L'essai nous convaincra 
d'ailieürs. 

Le budget est l'état de prévision des revenus et des dépenses. Ainsi, 
lé pérenne qui dit: “Je gagne $25.00 par semaine: jé dois payer là-dessus 
$8.00 de pension, $2.50 d'entretien, $2.00 d'assurance, $3.00 pour dépenses 
Aécessaires”', cette personne établit inconsciemmient son budget. 


Mais il ne le devient pes 
L'homme pauvre, devenu riche, a 


. * M ést facile de voir qüe le père et la mère de famille, le jeune homme | 


ét la jeune fille, lé riche et le pauvre peuvent avoir léur budget, 
Les qualités qu'on doit apporter dans l'élaboration’ d'un budget sont: 
l'honnêteté envers soi-même, en ne majorant pas artificiellement ses dépen- 
en vue de satisfaire ses passions et ses caprices: le ferme propos de 
em tenir fidèlement à ses prévisions. Ensuité , Pour agir, il faut de la 
volonté et de là constance, L'homme qui obéit % son budget ressemble à 
‘qui suit le régime que le médecin lui a prescrit pour recouvrer sûre- 
. et rapidement la santé. L'horame au budget deviendra rentier aussi 
217 maso 2 font 4 C'est mathématique. 
* Un de budget? Il n'y en a pas. Ou plutôt, il y en a trop. Le 
l meilleur budget est celui que vous ferez pour votre usage personnel. Il n'y 
connaissez parfaitement vos revenus et vos obligations, A 
| y mettre courageusément et sincèrement. 
t Cassera bien des mauvaises habitudes. 1 libérera dé nom- 
à mordre Li enrichira celui qui lui réstera fidèle. 
voici un exemple: Un employé gagnait $80.00 par mois lorsqu'il s'est 
marié. La prenière année de son mariage, 1e be iteeit paie # éfarge ér un 
seul:sou. ’ L'année suivante, il recevait 590.00, mais ses économies n’aug- 
mentätient pas davantage. Alors il réfléchit: “L'an passé, “gel avons bien 
 #écu se se. 2 pourques en faudrait-il plus cette année?” I] établit uri 
ù 00 surplus qu'il recevait furent épar Aujourd'hui, 
ff cet employé reçoit $140:00 par mois, muis lu somme de 580.0 lu suffit 
Ts il est, dé hrs propriétaire de deux maisons. 
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Rx cures 


LA LIBERTE 


“inutile d'ajédter l'estime de 


ee 


Qquer 


Paré de Saist-Norbert ( ‘ 


(rôle que joue lé cultivateur dans s02 |'avatit-sardés pourratent avoir leurs | 


Fpavs”. ut apetçu sur “Louis Veuil-| st 
lot” eñcouragent l'uñ à l'attachement | Norbiét Manitekd 
à M terre, l'autré à l'actiôh catholi- 


que Un travail sur le “Labrador” et formation, et qui déjà compte the di: 
une déciamationt eomplétent le tout. zaïtié de mMmeélibres, ést aussi bien vi 

. Satut-Pierre-Jolys vante. ME l'aumônier fait la lécturé 
Avec une causerie sur “La mort DER sür.un sujet pratique Lé 
la famille royale de Russie”, les mera- | bon parler français et la boîte aux 
bres de sont laticéé dans l'histoire des|questions sont au programme, et la 
événements qui précédéèrent l'établis- |discussion porte sur des questions de 
sement du régime soviétique en Pus-|catéchisme. Comme action, les avan:- 


| 


sie. gardistes préparent uñe pièce pour 
saint-Hyacinihe une réunion intèr-cérelé qui aura lieu 
Lors des dernières ‘réunions, les | bientôt. 


acéfjistes de La Salle ont étudié :t1  Saint-Jean-Berehmañis du Collège 
discuté avec profit “La vache laitière”! de Saiñt-Boniface 

ét “Le bolchévismé”. De plus, 1e | L'avant-garde compte une trentaine 
cercle se procure une bibliothèque et | de membres, de bons avant-gardistes, 


contribue aux dépenses d'une pati-|il faut bien le dire. Les séances sont 


doire t | animées. Quelques canseries ont été 
_Suint-David présentées. sur le Saint Sacrifice de 
A In réuniori du 10 février, Jes|1a Messe. La lecture d'une page choi- 


sie.et.la boîte aux questions sont aussi 
à Vhonneur. Le Père Aumônier, à 
une séanee, expliqua € e ornement 


membres s'intéressèrent à quelques 
phrases de bon langage, à un a 
comparatif des finances du C.N_R., 


[aper 


L'évant-gürde dé Saint-Norbert, 3 | pOur 


ide ses impressions lors de son premier 


fants, après tout Mais, comme vou | \'Génisses-— 


Plusieurs sujets figurent au pro-fces réunions el leurs succès". Et ilile savez, des enfants de notre âge: Bonnes et de choix 
rame de la dernière réunion: “Lea pärfaitétient raisés ‘Toutes nos | ca : 


: Et cet après-mi Es | Moycanes En 
remaxquôbs beaucoup, et nous foës | Ordinaires WFRS 


que ce que vous faitex, | v engraïènes— 
grande ffères aînés que vous, êtes! choix 
nous tous, c'est quel chose me Ra : 


nôUS dépasse, c'est vrai, p# à avec por 8 


les atiéès, l'étude, la prière et lag [à V#68e 
tion, nous avons tous espoir de pou- er 
voir vous imiter 

“Déjà, dans no petites réunions de ; 
chaque quinzaine, nous nous apercé- 
vons que nous. en retirons beaucoup Taireaus— 
.. bien. Ces eflorts répétés, nous en Bons 

vons l'espoir, nous conduiront à quet. | Ordinaires -_ -- 
À. chose. Dans notre avant-gaïrde, 
nous apprenons à aimer davantage | Bons 
notre religion, notre belle langue et | Ordinaires 
nôtre beat pays: et avec l'âgé et Dieu 
aidant, nous avons hâte de pouvoir | Bonies 
faire plus que nous accomplissons ac- | Ordinaires 
tuellement." Lar aches laitières ‘ 
Un bet effort 

Un petit avart-gardiste de Letel- 
lier, M Jules Comeault, 
bilité de nous écrire. 


: | Bons et de choix 
a ‘ama- ‘ 
Fi. TARA tOrdinaires et moyens 


I nous fait part 
nier | Porces— 


travail. Malheureusement, l'espace- ne 


Bourvilions à. engratsser— 


Vaches et génisses À engralisser— 


Veaux de boucherie— 


Bacon de, choix-— Prime de $1 par tête 


v 


Winning, Men, 30 mars 193? 


| c ARTES PROFESSIONNELLES 


$4.75-$5.29 
$1.00- 54. 50 

* Doubles où <imptes 

A jour, à Ta semaine ou au mois 
$3.00---$6.00 | : ci plug par jour - | 
Mo sin| MADAM® © HEBERT 
: 68, NOTRE-D. AMEEST, À pré 
: * Tékphone 294 

eve . Vis-è-vis l'Hôtel Fronteuse * ! 
$2:00-— 82.26 | == 
$.5-81%!: HOTEL FRONTENAC 
$1.75—$2.00 Potptene 20206 
“6128: 51 50 [unique hôtet-de langue française “ 


Winnipeg — Repas à in carte, chan 

bres simples et doublon — 

tion usutée, 
Latourelle Frères, 


161, rue Notre-Dame Est, 


$3.00- $3.75 
$2.25-—$2.75 


w' 3. 8 


$2.50—$3.25 
51.755925 
$25.00—$50.00 


op l'on 
tous les 
rénselfmements concernant le voyage 
que vous vous propoxez le faire. Ache- 
tér ici les billets pour faire venir vos 
parents du Vos anis liurope 


venrz 


a i'agenti 
vous proeurern gratuitement 


Voyageurs. 


$. ” 
$5.00 —$6.00 
.$82.00--$4.50 


‘M.E. SABOURIN 
| Axent de echange — LLC EP d'urgeut 
dans toux LEX DAY — 


SOLE TS ES 
Mitlets de voyages 


L: rs , 


ent le seul moyen efficacé pour Guvpnir riche. Avis aux | 


“ie > $4.25 
. a nous pérmet pas, d'inclure cette cau-} 71008 204, ave, Provencher, t-Moulfaée, Man, 
à une causerie su- “Le chef. ses eu que le prêtre revêt à la messe, La 3 Bouchers-— Fscompte du $1.par tête Mél Müvénn, 1 Micciten. SÛ: 300 
lités et ses fonctions" [liturgie est certainement un sujet qui mr Voici quelques extraits de 1n Pesante | $3.75 k | 
A la séante du 28, je cercle avait | Pourrait être au programme de tou- é l-rrès. pesants . $3.00 AT 2 SUN AUS Cr 0A 
ouvert ses portes à tous les jeunes |te$ n0S avant-gardes, et qui captive- RER ERREUR Pare hi Légers ct maigres 83.25 —$4.00 MANUFACTURIERS 
de la paroisse: environ 150 étaient |rait tout à fait nos petits amis. ,ÿY à Lx ter ei j'ai été désigné | en di 00-0200 mime - 
é \ è t ail. ‘aie ni k ° q 
présents pour entendre le P. Schel»e,|  Æn somme, no4 avant-gardistes font ste  . NL NV. ALORS de à 5200-8250! JOSEPH GAUTHIER 
SJ. dans “Des fréquentations et -iu | un excellent travail, et l'on peut dire |” Y men tirer en mon- inférieurs 82.00 | 554%, rue des Meuronn, Snièt-Nonitnee 
firt” | que s'ils ne sont pas grands de taillé, trant de la bonne volonté, et, ensuite, Ur : si #1.50 Tétéphone 201 414 | 
| Provencher {lis le sont par le coeur. en y mettant tout le savoir-faire que | "®TT#ts re Monuments funéraires 
és % Le | | FRERE je pouvais. Cela n'était pas mervei!- Agnenux— ; 26 Marbres — Granits — Statues en 
eux causeries, “ communisme |, FAN k : .00—-56. bre Carrare 
| PRE leux, et je dois l'avouer, ça m'a se-| B0s. poids moyen $6 mar 
au Canada” et “Dieu chez les So-! a régülièremnt vos| us pas mal fort! Mais j'ai pris sur | Ordinaires $3.50-—$4.00 [Nous agrandissons d’après petit modèle 
viets . répondent stcue etre Prés sy éranancier qu 293, rue] oi et j'ai fait de mon mieux. A la | Moutons— j —————— 
set rage de L Re he | es Mruies Le après un grand soupir, j'étais | Bons, pesauts : pa J 0 BRUNET 
s un, : : . a TN content." Bons, poids moyen -— $2.50« . D 0 L 
Boniface”, et désormais à chaque réu-| Nous avons le pläistr de publier | Voilà qui dénote un excellent es-|Ordinaires : 51.00 — $1.50 MONUMENTS FUNERAIRES 
nion une étude des ‘Orientations nou- | discours du président de l'Avant-Gar- | jt, et nous sorimes certain que nos MARBRE — GRANIT 
ie , a -N , rs \ q u PERODUTTS 
velles” se fera. Le cercle s'occupe [de %e Saint-Norbert de Letellier, M! petits amis des avant-gardes partout Benrreo— , ‘ 
toujours de la vente de la Liberté ct| Charles Empson, à l'occasion de la |{géploient autant de générosité et de re FOR W w _F 414, ave. Taché, St-Bomface 
organise une campagne de bon lan-|visite du cercle par les délégués du |onne volonté. Crèmerie F4 napes. . her? En face de l'hôpital Salnt-Boniface 
gage. Comité Régional: Raymond BEANIER secs AN tué je Ptphens RUE 
Langevin “En qualité dé président de l'Avant- : Oeafs— 


Garde du Cercle Saint-Norbert, il me 
semble que j'ai un petit mot de re- 
merciemeñt à adresser au nom de 


En plus de la chronique, déclama- 
tion, histoire du Canada et réponse à 
la boîte aux questions, ‘L'éconornie” 
et “L'art de parler” furent au pro- 
gramme d'étude. 

Le cercle se chargea d’une partic 
de cartes et s’occupa d'une soirée dé 
vues ariimées par le C.NR. ; 

Avant-garde de Saint-Norbert 

Réunions pleines d'intérêt: d'abord 
explication de l'évangilé ou de quel- 
que sujet de catéchisme par M. l'An- 
mônier, ensuite ‘Récit de six appa- 
ritions «ee la sainte Vierge à trois jeu- 
-nes enfants’ et discussion de ques- 
tions diverses; enfin le bon parler. 
En plus, les membres posent par écrit 
une questicn qr'e l’on discute à la pro- 
chaine réunion et doivent servir ‘a 
messe à tour de rôle sur semaine. 

En terminant, remercions ben MM. 
les secrétaires pour leurs rapports, 
et souhaitons à tous les acéjistes de 
la région nos meilleurs voeux à l'oc- 


pre, à vous, messieurs de l'A.C.J.C. 
pour cette bienveillante attention que 
vous avez daigné avoir pour nous 
tous, car nous ne sommes que des en- 


d . A— 
POURQUOI PAYER 5 KT 


i 10 SOUS* 
AUS ” Le Plus de 20,000 nouveaux clients ont 
J.-G. L. semé des graines McFayden l'an der- 
D + —— nier lis payaient auparavant 6 et 
10 sous le paquet et ne croyaient 
ÿ pas qu'il fût possible d'avoir de bon- 
* NOTES nes graines pour un prix moindre. 
| #- Nos paquèys sont plus #x0s que l'or- 


dinaire et coûtent 3 et 4 sous, 
POURQUOI NOS LA SONT BAS 
Il en coûte autant ou plus pour pro- 
duire lés graines McFaydin que tou- 
tes autres graines de qualité: Rieh 
n'ést “bon marché” ans nos 1ETat-— 
nes, sauf la distribution. Les grat- 
es McFayden ne se vendent pas à 
comnmilssion et les graines non ven- 
dues ne sont pas reprises à la fin de 
la saison. . (De toutes manières, jauel 
usage fait-on de ces graines?) 
Les graines. MoFayden vous sont 
vendues directement: de Ja sorte 
nous épurgnons les profits d'un iutér- 
médiaire et vous avez des graines 
neuves ét fraiches, Un gros com- 
mercé et de petits profits nous per- 
mettent dé vendre à de bas prix. 
Changez vos graines de sémence cet- 
té atilfée, Vous avez droit à des 


graines dé qualité par. ces jours de 
crise. Vous pouvez vous en proqu- #1 


Le Çomité Régional offre ses féli- 
citations au Cercle de Notre-Dame 
de la Miséricorde (Ile-de-Chênes), 
nouvellement formé. M, Albert Car- 
rière fut élu président et M., Bénoni 
Cyr, sècrétaire. Nous ‘souhaitons que 
ce nouveau-né s’affiliera bientôt et 
que le succès couronnera ses premiers 

pas. 


|NOS AVANT-GARDES 


Le: vie des Avar Avant-Gardes 


Nous avoné reçu plusieurs rapports 
des avant-gardes. Les secrétaires 
méritent certainement des félicita- 
tions pour les procès-verbaux concis 
et soignés qu'ils nous ont envoyés. 
Däns toutes nos avant-gardes, 
règne un bel entrain. C'est le cas de 
le dire, il y a de la vie; et c’est un 


rer en achetant les graines McFay- 
den, base des bons jardins depuis 


1910. 


Paquet spécial de 25 sous 


Huit paquets réguliers de 5 et 10 
‘sous, 25 sous franco; ce 25 sous vous 
est returné dès votre ragga com- 
mande, grâce au coupon de 25 sous 
ati vous ést envoyé avec cette col- 
léction. Monnaie et timbres acce 
iltés. C'est un joli cadeau. Ces gra 
nes coûtent si peu, Elles crolssent . 
:#i bien, 


#é Nopveliee, demi lon- 
Betterav es. 9 sur, 4 drone 


Carottes... (Tr 
“ SU 
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mes camarades et er mon nom pro- | 


| (D'après la elassiBcation du gou- 


vernement fédéral) Monuments funéraires 


LE MARCHE 


Extra, la douzaine . $ 12| 
RE: Premiers a $ .10 
Bouvillons, Jusqu'à 1,060 Bvres— | pomres dé terre |. “Téléphone 204 104 
Bons et de choix 84.75—$5.50 Par 100 livres .… . NES 35. ! 
REV _-#400—$0.00 | À gétanr …  . ….....$ A0 (000 000 DU muint-Deditnen 
Ordinaires …... $8.00-$37# 5 j tres * ] rade 
doës ct is  — pt 50 | Prix de détail pour les marques sui. | MEDECINS" : 
ù ! väntes: Quaker Patents, Lake of the 
Moyens $4.00—$4.50 
Ordinaires $3:00:-$9.75 Woods, Five Roses, Western Canads Dr R. MICHAUD 
es Pürity, Ogilvie Royal Househoïd ce! RAYONS X 


Maple Léaf Milis: 
Sac de 98 livres 
2 sacs de 49 livres 
A sacs de 24 livres 


Heures de consultations: . 
11 b. à 12 b. 30 ar. — 2 b. à 6h. pm. 


Tél 281173 103, Edifice Medical Arts 


8245 
….$2,50 
82.60 


“Hnmbley Klectric 
Chieks.” “Sunshine 
Chick Starters”, la 
nourriture parfui- 


te pour le. déve: Alinentativa— Ë à | ' * 13 
1 t de:k|! 
poussins. *'Elevou- Son. La tonne … --#17.00 2. Le -J. TRUDEL. tot 
- ETC t = 2 
Sétobires) atérili- Moulée. L& tonne ‘ 418.00 |: éclate 
; es à lo. Le Gréau— Métndién des ye + oreilles, nes et gorge 
, “ Heures de consultations: 2 à 6 h. 
i le ne 74 
tueur dé germes 'éGerm-Killer. D Le sac do 80 livres …. -#2:60 Bureau: 702, Great West Fer-. 
L [RE WD7 Catalbgue de 36 pages grauis Foin— manen ; rue Muin, Winnipeg 
| Hambley Electric Hatcheries Ed, FE" foin sur voie. Ben e conti Lussartenret 
ptet 8 * suis Prix de deux maisons du: Winnipeg i 
Calgary S némentte Ge ar Mil. No 1. #14. 00—$15.06 k s 
51300-51400! Dr B. J. CINSBURG 


Spécialiste des 
MALADIES gr vx ré genlios 
urines L. moludies de la peau . 
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jy eme libérale et prompt palement paé chèque f “certifié 
BANQUE CANADIÈNRE . NATIONALE nue 


Pour tout 185-180 ral LP 
7 Grain Exchange Annex, WINNIPEG 
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Prix déchargé à Fort William où Port Arthur 
Po’w la semaine finissant le 28 mars 1932 
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SAINT-BONIFACE 


A la Cathédrale 


Les cérémonies de la semaine sainte 
re sont déroulées avec beaucoup de 
dévotion. Le jeudi sairit.et le jour de 
Pâques, p:=tiquemnt la paroisse en- 
tière s'est approchée de la Table 
Sainte. L'on n'avait jamais, peut- 
être, constaté pareille affiswence. 

Jeudi matin a eu leu l'office à 9 
h, et la processim. : La cérémonie 
des huilc: saintes n'a pas éu lieu 
cetle année, Les huiles du diocèse 
ont été cinsacrées par 5. FE. Mgr 

y Sinnott, archevêque de Winnipeg. 
,. Toute la journée, la foule des adora- 
teurs à fait une garde d'honneur À 
Notre-Seigneur. A 3h, Mgr l'Arche- 1, 
vêéque na présidé gu lavemert des 
pleds, Le soir, le FE P. 1. Desautels, 
OMI, du Juniorat à parié de In 
Sainte Eucharistie. 

Vendredi, l'office a eu lieu égaile- 
ment À 9 h., avec le chant de la Pas- 
sion, A © h,, une grande foule assis- 
tait au chemin de la croix. Le soir, 
à 7 h. 30, a eu lieu le sermon sur la 
Passion, prononcé par M. l'abbé d'Es- 
chambauit. 

} Samedi, l'office a eu lieu à 7 h. 30. 
\ Dimanche, M. l'abbé Levesque a 
prononcé le sermon de circonstance 

8. E. Mgr Béliveau assistait au trône 

La chorale a rendu le programme mu- 
- sical que nous avons donné la semai- 

ne dernière. 

a 


Au Collège Saint-Boniface 


Li 


Chaque année, à pareilje époque, les 
élèves du Collège font hommage d'une 
séance dramatique à Mgr l'Archevé- 
que de Saint-Boniface, À l'occasion de 
son anniversaire. 

11 y a deux ans, on nous avait pré- 
moderne, 


senté cei auteur Henri 


Enrayez 
Promptement 


voire Rhume! 


Aspirez simplement 


Catarrhozone 


Les gens sensés emploient Ca 
-tarrhozone pour conserver en par- 
fait état leur nez et leur gorge. 
Pas besoin de drogues — le soula- 


gement est instantané — Ja dou- 
leur cesse À l'instant les micro- 
Des sont détruits — toute. trace de 
catarrhe est enlevée. Songez-y st- 
— fleusement. Voici 
l un remède qui 
dégage la gorce 
et met fin À l'en- 
rouemenut, À Ja 
ioux et à la mau { *, 
vaise haleine. 
" L'irritant flegme TR 
eût chassé, les ns 
voies bronchiales enflamimées sont 
é ticatrisées, la gorge ot la voix sont 
renforries 


*_ Catarrhozone 


À + Eu 


fait hautement apprécier. Cette an- 
née, il nous ent revenu avec “la Farce 
du Pendu dépendy”, scènes de la vie 
réelle où se marient avec art là tris- 
tesse et la bonhomie, le sérieux et 
l'humour. ‘ Rien de plus mystérieux 
que le titre, rien de plus simple que 
la trame qui compose cette pièce. Les 
Caractères y sont. bien marqués, l'ac- 
tion suivie.. Disons tout de suite que 
les rôles, parfaitement assimilés, ont 
été dignement rendus. L'âme d'Esca- 
millo n'aurait pas été moins boulever: 


Ghéon, que mous ne connaissions pas, 
mais que le “Vieux Wang” nous avait ms souffrait 


sée, cependant, si ses contorsions aus- | (Spéciale) 
etisouffert du mäl' de dos”, écrit 


sent été un peu plus mesurées... 
l'action aurait sans doute. gagné, pu à 
certains endroits, à se dérouler plus 


vigoureusement. 


à faire, toutefois, avec la conviction | 


| |que les jeunes acteurs peuv ent entre-| 
tenir de nous avoir conviés à une belle | d'autre remède damestique 


représentation 

L'esprit de foi et la naïveté paysan- 
ne se révèlent aussi bien dans l'atti- 
tude que dans lé regard un peu mé- 
lancolique du vieux pèlerin, tandis que 
son fils aux grands yeux étonnés et 
doux personnifie bien le respect de 
l'autorité reconnu chez les simples et 
les bons. Le Juge et le Gendarme, 
gourmés, celui-là dans sa force juri- 
dique, celui-ci de sa sagacité policiè- 


re, sont la preuve incainée de la fra-|: 


gilité de l'une et de l'autre. Quant 
à j'aubergiste et son frère, c'est la 
vieille histoire reconstituée, et pas 
drôle du tout, de nos premiers parents. 
La tentation, la défaillance d’'Esca- 
millo, entrainant après lui le pusilla- 
nime Paphnu<:e dans la chute abou- 
tissant pour les deux au remords, à 
la honte. C'est l'éternel recommen- 
cement des luttes, des lourdes fautes et 
des relèvemerts aux moyens desquels 
Henri Ghéon nous conduit droit à une 
morale nette et concluante, balayant 
d'un coup les impressions parfois tu- 
multueuses qui ont agité l'Ame de son 
auditoire, durant la représentation, 
pour la rétablir dans la paix... 

Chopin, interprété par Richard 
Hines, a été très goûté. Que dire de 
la ‘Prière pour le pain” que la Cho- 
rale a chantée d'une façon magistrale, 
et de M. Lucien Deschênes, dont le 
timbre si chaud attirera toujours le 
même accueil sympathique ? 

S. E. Mgr Béliveau a dit en termes 
brefs mais précis son intime joie de 
cette fête qui lui était offerte, et: la 
fierté qu'il garde de sa belle langue 
qu'il voudrait aussi ardente dans les 
coeurs de tous sès compatriotes. 

A G-R,. 
D ——— 


Mort de M. Pierre Commune 


Le mardi 22 mars mourait à Prince- 
Albert, à J'âge de 77 ans, M. Pierre 
Commune, après une longue maladie 
endurée patiemment. Sa dépouille a 
été transportée à Letellier, où les fu- 
nérailles ,ont eu lieu samedi. Mme 
Norbert Jutras et son fils Pierre ac- 
compagnaient le corps. M. Jutras, 
en voyage d'affaires dans l'Est, était 
revenu en hâte et les attendait à Win- 
nipeg 

M. Commune était né à Saint-Gilles 
(Gard), France, le 11 mai 1855. Il 
viat au Canada en 1910 et demeura 
20 ans à Saint-Boniface, où il s'était 
fait un grand nombre d'amis. Il ha- 


Ces petites remar-|lules Dodd, et j'en achetai une 
ques qu'on nous pardonnera, n'ont rien boite. 


ENRAYE 


+ su hate OPEN I Detenqne bonnes mn: 


Lie 
du mal de dos 


Cette foinme de PA Saskatche- 
wan employa alors les pilu- 
les Dodd pour les rognons 


Mme Joe Lansdell dit que les 
pilules Dodd pour les ro- 
gnons sont un merveilleux re- 
mède pour les maux de ro- 
gnons 
"Yellow Grass., Sask., 28 mars 

“J'ai beaucoup 


Mme Joe Lansdel}, bien connuc 
ici. “Une amie me parla des pi- 


Elles sont certainement 
merveilleuses pour les maux dé 
rognons. Nous n'avons pas 
el 
il'en sera toujours ainsi. 

Ce sont des témoignages com- 
me ceux-ci qui ont fait des pi- 
lules Dodd un remède des fa- 
milles par tout le Canada. Pen- 
dant près d’un demi-siècle, les 
gens se sont parlé des résultats 
bienfaisants obtenus par les pi- 
lules Dodd. Elles sont pure- 
ment et simplement un remède 
des rognons. 

Si vos rognons ne fonction- 
nent pas bien, prenez les pilü- 
les Dodd. C’est le remède qu'il 
vous faut. 

Les pilules Dodd ont restauré 
la santé de milliers d'hommes ct 
de femmes souffrants. Faites- 
en l'essai aujourd'hui. 


a 


Jutras. Le défunt repose à Letellier 
près de son épouse et des parents de 
la farnille. | 

La Liberté offre ses sincères sym- 
pathies à M. et Mme Norbert Jutras 
et à leurs enfants. 

—— 1-2 — 

Union Nationale Française 


La réunion mensuelle de l'Union 
Nationale Française aura lieu le lundi 
11 avril à 8 h. du soir, au siège ordi- 


naire, 254, rue Dumoulin. Affaires 
importantes. 
A CDD O————— 


Cercle Sainte-Elisabeth 


On nous prie d'insister sur l'impor- 
tance de la dernière partie de cartes | 
de la saison, donnée sous les auspices 
du Cercle Sainte-Elisabeth, au profit 
des enfants pauvres de notre ville. 
On aura toute liberté de choisir entre 
le bridge et le whist. Et ce sera la 
lutte finale qui décidera des prix de 
série. Cette soirée est fixée, qu'on 
s'en souvienne, au jeudi 7 avril, à 
l'endroit accoutumé de l'Institut Col- 
légial Prévencher. 

A. G.-RALMOND, 
Secrétaire. 


Décès de Mme H. Daignault 


Mmé' Henri Daignault, de Saint- 
Vital;‘est décédée la semaine dernière. 
Mme Daignault laisse son époux et 
plusieurs enfants. Elle était née à 
Saint-Boniface et y avait presque tou- 
jours vécu, ou dans les environs im- 
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Budsorts Bay Compans KE | 


SOUS-SOL D'ECONOMIE 


Fleurs, nbass nl 
oment ces gais modèles | 


du printemps 
$2.95 


Pourquoi payer davantage 
quand vous pouvez être 
mises avec élégance à ce 
bas prix? 


Styles captivants pour le 
début de la saison. 


Bords-manchettes, 
tiers, , bérêts. Nuances: 
noir, brun, nouveau bleu, 
vert et bleu marine. 
tes les grandeurs. 


Vous pouvez être chaus- 
sées d'une manière 
élégante pour 


…. 9295 


Escarpins, souliers à lacets 
et à coùrroies qui réunis- 
sent confort et élégance. 
Cuir verni brillant, veau 
brun ou noir, cuirs de chc- 
vreaux. Talons- cubains 
ou pointus. 


Pointures, 3 à 8. 


cano- | 


Tou- | 


Nouvelles Modes Importantes 


MANTEAUX de 
PRINTEMP 


Prix Attrayants 


__ Qu) ; ee k ; | 
| 
| 
| 
| 
| 
| 


$14.95  . 


Draps polo tout Lo. dia- 
gonaux, tweeds qui repré- 


919.95 


Crêpes de laine, lainages 
doux et simili-suède, mé- 


523.95 


a de plus chic 
de plus nouveau en 


Ce qu'il 
et 


, } i » . 

sentent en styles et nuan-  langes-nouveautés, nou- manteaux de printemps. 

or d intanière”" ‘ Élus: di | Les matériels dernier cri 

ces la mode printanière veaux lissus diagonaux,  $4nt employés et quelques- 
1932. Autres groupes à nouvelles caractéristiques 


$7.95 et $9.95. ‘ de la mode, 


| 
| 
uns sont garnis de our- 
rure. | 

| 


Sous-sol d'économie M B C 


‘parole du Vatican auprès de là‘pres- 


bitait depuis trois ans à Prince-Albert 
avec sa fille et son gendre, M. et Mme 


» 


ons, Rhumes, Catarrhe 


lieu à la cathédrale lundi. 


Taxes -- Nouvelles Taxes 


M. LE CONSOMMATEUR, | | 


L'Association “Manitoba Tobacco Jobbers” 
- tion sur les points suivants: 
La Province du Manitoba se propose de prélever une taxe sur 
_les cigarettes, cigares et tabacs que vous devrez payer. 
|. Les tabacs sont actuellement taxés plus que toute autre mar- 
chandise, de sorte que si un revenu additionnel est requis, le L 
tabac devrait être le dernier article sur lequel on devrait pré- 
lever destaxes. Sur un achat de 35 sous de cigarettes, VOUS 
PAYEZ ACTUELLEMENT UNE TAXE D'ENVIRON 16 SOUS 
Cette taxe atteindra davantage le pauvre, parce qu'il doit payer 
autant que l’homme à l'aise, ou se passer de fumer. L'homme. 
Le qui péut le moins payer la taxe a déjà assez de misère,-pour- 


quoi ajouter à son fardeau en.le privant de son dernier récon- 
fort: le Tabac? 


“a 


: NON seuLEMExT CONSOMMATEUR, VOUS. PAYÉREZ LA TAXE, 


4 


attire votre atten- 


+ 


Une perte éyorme & commerce 
par la contrebande el autres fraude 


2 Une perte de profit pour le 


our la Province, EuÈSS aggravéc 


2 ge sk, si ue le détaillant du Le sa 

un montant plus considérable que celui que la taxe portera à 
la Fpévince, ce €-qui les obligera à cesser nn Au @ 
3. Augmentation du chômage. er thon 


ution du crédit du détaillant et du ile, ty 
te pour 1 é t fédéral d' cpl: ie 
SRE Rens a D pee Fee, 


médiats. Le service funèbre a cu| 


Aux jeunes filles 


se, et le Père Veermesch, S.J,, profes- 
seur dé théologie à l'Université Gré- 
goriennie Pontificale. 


La question avait été posée, déclara 


le journal, à la suite de l'accroisse- 
ment de l'importance du trafic aérien. 


Les jeunes filles qui désirent faire 
uve ‘retraite fermée à l'Académie 
Saint-Joseph,  Saint-Boniface, sont 
priées de se rendre au couvent le 2 
avril, à 7 h. 45 du soir. 


A —— Ces deux théologiens répondirent 
, mariag i _s1 Îaue, d'après les lois canoniques, pour 
se Pat est-il qu'un mariage soit valide, il doit être 


contracté devant le curé de la pa-|,, 
roisse où il se déroule. Ils expliquè- 
rent qu'un aéroplane he peut vraisem- 
bia se au-dessus des 
limites d'une même paroisse durant 
la célébration du mariage. 


Ils éxprimèrent aussi l'opinion que 
la juridiction mentionnée dans la loi 
ue ne se rapporte qu'à la terre. 


fattino publie une déclaration d'une 
autorité ecclésiastique à l'effet que, 
d'après les lois de l'Eglise, un maria- 
ge catholique ne peut être contracté 
dans un aéroplane en mouvement. 
Cette autorité est Monsignor Enrico 
Pucci:,qui a souvent agi comme porte 


PARIS. — Le président Doumer ñ 
reçu à l'Elysée. M. Maurice Dupré, 
solliciteur général du gouvernement 
du Canada. 
en 
Les Poudres à Vers de Miller 
ont prouvé leur valeur, Elles 
causent aucun trouble d’es- 
tômac, aucune douleur, aucune 
oppression; elles font leur-tra- 


1 tranquillement et sans dou-. 


hr dé sorte que la destruction 
des vers est imperceptible, Tout 
de même, leur action est com- 
pisse, et dès la premère dose, 
e malade est dans une condi- 
tion meilleure et les troubles 
memes cessent: 


POUR UN BON SERVICE 


Téléphone 204 027 ‘ 
Autos chauflés de 5 et 7 passagers 
. Tarifs pour mariages 

‘ funérailles 


353, AVENUE PROVENCHER 


Ÿ 


“ 


\ 


CAUSERE 


Excellent concours. S'il n'y 
avait à récompenser que l'effort 
‘et la bonne volonté, loutes les 
noles seraient égales. Mais il a 
bien fallu apprécier la trnue 
générale du travail, souligner le 
manque le clarté, vé 


À si la 
ponctuation, l'orthographe | 


Dans les grades inférieurs, 


me 1 l'était, il ne pouvait songer à 
continuer sa route À pied. 

Une petite gardeuse d'oies qu'il 
rencontra sur son chemin, lui proposa 
dé venir se sécher près de ses pa- 
renis: il accepta avec empressement 
et suivit la petite fille à sa chaumiè- 
re 

Les parents de la fillette étalent 
de braves gens, très attachés à ia cau- 
se du prince de Lorraine. Ils lui pré- 
tèrent des habits de villageois et pro- 


certaines chansons ou rimettvs|#£èrent sa fuite. 


dépourvues de ponctuation cho- 
uaient un peu l'esprit, étaient 
aborieuses à déchiffrer, et la 
clarté ne laissait pas d'en sou/[- 
frir. Ne l'oubliez pas, mes en- 
fants, c'est pour se faire com- 
prendre qu'on écrit el non pour 
offrir un exgrcice à la palie nge 
u lecteur. 

V oici an exemple qui ittustrr 
bien la nécessilé des signes de 
ponctuation, sans lesquels les 
idées les plus simples .devien- 
nent parfois inintelligibles: 

“Dans une pièce du plus 
grand sérieux, un acteur devail 
dire au moïñnent le plus émou- 
vant: ‘“’Arréète! lâche, arréte!" 
Sans égard à aucune ponclua- 
tion, il entonne de toutes ses 
forces: “Arréle la charette/" 
Une formidable explosion de 
rires accueillit ce déclamateur 
si maladroit” 

Et l'on niera après cela l'im- 
portance de la ponctuation. 

Merci aux gentilles fillettes 
de Fannystelle et Saint-Adol- 
phe qui m'ont envoyé des chan- 
sons avec musique et dessins. 
C'élait d'un goût charmant. 

Pourquoi tant d'enfants se 
sont-ils abstenus de concourir? 
550 réponses seulement, alors 
que nous en complons ordinai- 
rement 800 à 900. Ce sera pour 
la prochaine fois, n'est-ce pas? 

-e dernier Concours, mes en- 
fants, nous a procuré des heu- 
res bien douces. On ne fouille 
pas ainsi le trésor de souvenirs 
lointains, on ne remue pas tout 
ce passé joyeux de l'enfance 
sans évoquer les voir aimés 
qui fredonnaient: telle berceu- 
se, nous raconlaient telle mer- 
veilleuse légende. Des pensées 
émouvantes remplissent l'âme 
el l'on voudrait se retrouver à 
l'âge où “tout finit dans une 
chanson". 

Ces vicilles rimelles, ‘ces 
chants du terroir, ces contes et 
légendes que vous transmettent 
vos mères, soyez-cn fiers, mes 
enfants, aimez-les et plus tard, 
dans vos foyers, cullivez-en à 
votre tour le souvenir. C'est un 
hérilage sacré, en harmonie 
avec notre tempérantent’ fran- 
cais. Gardons-le intact et bien 
vivant. 

MERE-GRAND. 


———— 22 -0— — 
eZ LE POISSON SON D'AVRIL 


Ceci se passait à l'époqu: où, pour 
des raisons de politique, le prince de 
Lorraine était retenu prisonnier par 
Louis XIII, dans le château de Nancy, 
bâti sur les bords de la Meurthe. 1e 
prince rêvait, depuis bien des, jours 
déjà, de reconquérir sa liberté, mais 
n'avait encore trouvé aucun moyen 
pour y réussir. 

Au matin du ‘ler avril, cependant, 
 profita d'un moment où i] se trou- 
vait seul, et prit le parti de se jeter 
à l'eau et de partourir à la nage une 
bonne partie de 1a rivière, éxploit dan- 
gereux, car le courant était très ra- 
pide. Le prince aborda sur l'autre 
rive, mais tout ruisselant d'eau, com- 


Louis XIII fut fort mécontent en 
apprenant l'évasion du prince et 
adressa de vives remontrances au 
principal geôlier, qui, pour s'excuser, 
déclara qu'il s'était chargé de garder 
un homme et non un poisson. Cette 
réponse lui valut d'étre destitué de 
sa charge, mais sa répartie amusa 
beaucoup les Lorrains qui prirent 
l'habitude tous les ans, au ler avril, 
de se livrer en souvenir de cet événe- 
ment, à des plaisanteries où le pois- 
son jouait un grand rôle. 

L'usage en est parvenu jusqu'à 
nous. Dans les casernes, pensions et 
collèges, le ‘poisson d'avril donne 
lieu À de joyeuses mystifications, mais 
il faut avoir soin, toutes les fois que 
l'on pratique ce passe-temps, de ne le 
faire que de manière inoffensive. 


 JOYEUSE FÊTE! 


Félicitations et voeux de bonheur 
aux petits amis qui fêéteront leur an- 
aniversaire de naissance cette semaine: 


351 mars 
Annie Bourrier, Saint-Lupicin, 10 
ans. 
Léopold Allard, Marquette, 10 ans. 
ler avril 


Honorine Robert, La Broquerie, 15 
ans. 
Cora Lévêque, Woodridge. 
Albert Gagnon, La Broquerie, 
ans. 
Raymond Libbrecht, 
de-Lourdes, 11 ans. 
Urgèle Cormier, Jardin de l'Enfan- 
ce, Saint-Boniface, 6 ans. 

2 avril 
Marie-Anna Goguen, Transcona, 15 
ans. - 
Paul Bernier, Jardin de l'Enfance, 
Saint-Boniface, 9 ans. 
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Notre-Dame- 


8 avril ù 
Fabienne Poirier, Mariapolis, 10 
ans. 
Rita  Sibilleau,  Notre-Dame-de- 
Lourdes, 11 ans. 
4 avril 
Eugénie Leclair, Saint-Norbert. 
5 avril 


Berthe Hogue, 
vier, 8 ans. 
Régina Pilon, Hocy, Sask. 
6 avril 

Thérèse Perron, Saint-Aüdolphe, 14 
ans. 

Geneviève Rpcan, La Broquerie, 13 
ans. 

Denise Bérard, Saint-Jean-Baptiste, 
10 ans. 

May Ellivtt, Transcona, 10 ans. 

Thérèse Wolfe, Transcona, 14 ans 

Albert Vielfaure, La Broquerie, 9 
ans. 


Saint-François-Xa- 


A MES PETTS AM 


Tout est lumineux, rayonnant, sa- 
voureux dans vos lettres de Pâques, 
mes chéris. En lisant vos radieuses 
lignes, je me suis sentie redevenir 

presque ce votre âge. et c'est là un 
fameux miracle! 

Merci de tout coeur pour les jolies 
cartes et les bons souhaits. J'en ai 


été tout -simplement ravie. Il m'a 
surtout été bien doux de constater les 
petites victoires remportées sur vous- 
mêmes pendant le carême. Après une 
telle préparation, l'Alleluia de Pâques 
a dû avoir en chacun'de vous un bien 
suave retentissement. ” 

. Ma petite amie, Marie-Jeanne Du-| 
£as, serait bien aimable de me donner 


CONCOURS 
DE TIMBRES 


Vous vous souvenez tous, mes pe- 


tits amis, de l'éclatant succès qu'a 
remporté, !! y a deux ans, notre grand 
Concours de Timbres. 700,000 tim- 
bres et 15 prix distribués à la plus 
grande joie de nos heureux lauréats. 

Les envois reçus depuis deux semai- 
nes, l'enthousiasme que témoignent 
vos lettres nous font augurer un suc- 
cès qui dépassera tous les Concours 
antérieurs. 

Vous connaissez tous cette oeuvre 
des vieux timbres qui a pour but de 
recueillir les timbres oblitérés et de 
les vendre au profit des missions ca- 
tholiques. Actuellement: les besoins 
des missions sont de plus en plus 
grands, et c'est pour nous, catholiques, 
un cevuir de les aider de toutes nos 
forces. 

Conpditious du Concours 

1.-—Seuls prepdront part à ce Con- 
cours garçons et filles de 5 à 18 ans. 

2-—Prenez une boîte vide. 

3.—-Chaque matin, quand vos pa- 
rents auront lu leur courrier (après, 
pas avant!) découpez soigneuserent 
les timbres-poste qu'ils ont reçus. .Ne 
les décollez pas, découpez avec pré- 
‘[caution le coin de l'enveloppe auxquels 
ils adhèrent. 

4.—Les timbres déchirés ou coupés 
ne valent rien. 

5.—Ne collez pas les timbres sur 
des feuilles de papier. 

6—Mettez vos timbres en paquets 
de 100, Les timbres qui ne seront pas 
en paquets de 100 ne participeront 
|pas qu Concours, Cette condition est 
strictement requise. 

7.—Les timbres de cartes postales 
ne valent rien. 

8.— Nous acceptons les timbres de 
tous les pays. 

9— Demandez à vos camarades de 
vous aider dans votre récolte. 

10.—Et quand votre boîte sera plei- 
ne et bien tassée, envoyez-la à Mère- 
Grand, la Liberté, Winnipeg, qui l'ex- 
pédiera aux missionnaires. 

Les dix enfants qui auront récolté 
le plus de timbres avart le 20 avril 
— date de la fin du Concours — rece- 
vront chacun un abonnement à 
l'‘Apoñtolat des Oblats de Marie-Im- 
maculée”’, revue captivante qui inté- 
ressera tous les membres de la fa- 
mille. 

A l'oeuvre donc pour les missions 
catholiques! Vous ne pouvez refuser 
aux missionnaires — non pas de l'ar- 
gent — mais quelques vieux timbres 
oblitérés?… Ce travail sera amusant 
pour vous et de plus vous aurez la 
satisfaction de collaborer à une oeu- 
vre splendide et féconde. 

D'avance, merci! 

— LD E—— 


CONCOURS 
DE FEVRIER! 


Liste des des Lauréats 
Grade 1: Joseph Charrière, école 
Sainte-Anne Centre, Sainte-Anne-des- 


Grade 4: Alice Chabbert, école No- 
tre-Dame-de-Lourdes. 

Grade 65: Marie-Louise Turcotte, 
école Notre-Dame de l'Assomption, 


_—. 


Arnal, Lilianne Arnal, Charles Boutet. 
Alphonse . Deschènes Claire: Bour- 
gcois. Adélard Bourgeois, Marie-Panie 
Trudel, OT Fiola, Ritx Nauït, |. 
Cécile, Ma Léona Desrosiers, 
Germaine  Marcoite, Luciu Boisjoii. 
Albert Gagnon, Lucien Miteauit, An- 
ne Camiré, Anna-Maria Fe: Clai- 
re Lanäry, Angéla Poirier, Albert Roi 
rier, Rosaire Trudeau, Phyllis Dè» 
reault- Alma Piché, Hélère Lord, 1si- 
dore Dandeneau, Alcide Bisson, Gé- 
rard Lavoie, Imelda Therrien. 

Edouard Desrosiers, Dolorès Lus- |. 
sier, Luciénne Deschênes, Rita Smith. 
Annette Arnal, Vitaline Gauthier, Em- 
manuel Pallard, Agnès Tougas, Lau- 
rette Trudeau, Rita Miron, Léoutine . 
Desautels, Cécile de Montigny, Adé- |: 
line Lapointe, Marguerite Savard, An- 
tonia Girouard, Elie-Anne Godin, Fa- 
bienne Poirier, Jean Allard, Rita KFra- 
din, Marcelle Dionne, Henri Granger, 
Léon Carrière, Féréol d'Auteuil, Anna 
Lavigne, Elisa Desrochers, Jean-Liap- 
tiste Pelletier, May Savard, Eveline 
Boily, Fidèle Bisson, Florence -Gosse- 
lin, Gérard Dumaine, Maria Boulet 
Doria Benoît, Amédée Trudeau. 

Arthur Bourke, Alexandre Dionne, 
Germaine Bilodeau, Marie de Rocqui- 
gny, Rolande Trudeau, Eliane Ver- 
reault, Solange Van Humbeck, Joseph 
Desrochers, Angéla Berthelette, An- 
gèle Duruisseau, Greta Boerchers. 
Thérèse Doucette, Adelphine Boulet, 
Louise Bertholet, Rodolphe Lavoie, 
Jeanne Tétreault, Irène Fréchette, 
Marie-Claire Lagacé, Irène Rocan, Ida 
Teffaine, Clara Moquin, Léon Marion, 
Rolande Dionne. Yvonne Bessetté| jeapelle Rochon, Madeleine Pain- 
Bernadette Rémillard, Marthe Parent, |epau4, Gabrielle Grandmont, Marguc- 
Juliette Ouimet,-Béatrice Champagne. |,;te Bouvier, Denise Desautels, Angèle 
André Hacault, Gérard Fradin, Syd-|jegaré, Rémi d'Auteuil, Denise Ayot- 


ney Empson, Jean-Marc Cloutier, |{. Angéline Sicotte, Germaine Cha- 
Jack Empson, Daniel Lavallé, Germai- put, Marc Brémaud. 


ne Boucher, Marie Perrin, Blanche Léontine Trudeau, Simone Bockstael, 
Légaré, Jean-Paul Trudeau, Jacques |yreuerite de Cruyenaere, Léopold 
Bruyère, Aurore Saurette, Madeleine Verreault, Alice Bernier, Ida Alarie, 
Leclaire, Alphéda Lord, Alberte Vou-| 4 cnss Emond, Léonne Catrière, An- 
riot, Denise Forest, Albert Preteau, 

Thérèse Desrosiers, Paul Encontre, 

Jean Soulodre, Alice Charrière, Marie- 

Antoinette Gousseau, Armand Loi- 

selle, Henry Desrochers. 

Lucille Trudel, Denise Carrière, An- 
nette Dureault, Béatrice Arnal, Gé- 
rard Marcotte, Jeanne d'Arc Fabas, 
Jeanne Muller, Léa Teffaine, Lucille 
Rioux, Gérard Bernier, Armande Tou- 
gas, Albani Morissette, Madeleine Ma- 
hé, Thérèse Paillé, Jos>ph Pallard, 
Yvonne Lapointe, Thérèse Marcotte, 
Pauline Laurier, Irène Beaudoin, Em- 
ma Charrière, Germaine Forest, Phi- 
lippe Trudeau, Andréa Assailly, Rose 
Gamache, Blanche Marcoux, Hélène 
Garand, Thérèse Desautels, Eveline 
Dufresne, Noël Gratton, Dorothy Ber- 
nardin, Ernest Parent, Joseph Delor- 
me, Renée Lemire, Thérèse Moreau, 
Jeanne d'Arc de Moissac, Alma Cho- 
quette, Marguerite Daigmont, Roma 
Desrochers, Donat Manseau, Ida Ju- 
binville, Irène Firmin, Mathilde Go- 
guen, Marie-Anna Goguen, Marie- 
Thérèse Granger, Ida Paquette, Pau- 
line «Fontaine, Philomène Coulombe, 
Jeanne Perrin, Edmond Arnal, Cécile 
Carrièré, Lucile Lavoie, Cécile Na- 
deau, Rita Moquin, Paul Perron, At! 
bert Fouasse, Blanche Aquin, Louise 
Sorin, Emilia Prairie, Liguori Gau- 
thier, Louis Souyri, Albert Assailly, 
‘[Luciénne Miron, Alida Côté, Ludger 
Jubinville, Mathilde Miron. 


AUTRES COMPOSITIONS | 
MERITANTES 


Gertrude Lussier, Armand Lemire, 
Bernard Gauthier, Marie Brulé, Gene- 
viève Beaulieu, Maurice Boulet, Ma- 
thurin Boulanger, Victor Fiola, Imel- 
da Morin, Antonio MeCarthy, Lionel 


| Grades 6 et 7 


MENTION HONOR, ABt) ÆE 


Masserey, Lucien Morissette, Elie Bè: 


Gratia Tougas, Marita Lafièche, Eu- 
ctle Fortier, Blandine Chaput, Thérèse 
Mahé, Léontine Bériault, Denise La- 
frenière, Madeleine, de Cruyenaere, 
*|trène Cortvriendt, Marie Descoteaux, 
Juliette Daignault, Rita Trudel, Reine 
Arpin, Gabrielle Miron, Albertine 
Doucete, Florence Berthelette, Marte- 
Rose Fradette, Marie-Louise Dauphi- 
nais, Irène Côté, André Boulet, Elda 
Avanthäy, Florence Rochon, Rolande 
Vouriot, Alida Rochon, Aïicé Alarie. 
Aline Robert, Rolande Courchaine 
Louise Véry, Antoinette Parent, An- 
toni Loiselle, Andréa de la Barrière, 
Yvette Cyrenfe, Flore Hamel, Agathe 
Magnan. 


Régis. 

COMPOSITIONS MERITANTES 

Laurette Bertrand, Alvine Fradette, 
Délia Fradette, May Fraser, Thérèse 
Saurette, Jeanne Giguère, Lucillè 
Boyer, Lorette Gatllant, Cécile Co- 
meault, Mélina Courchaîne, 
Delisle, Anita Lamoureux, Rita Verry, 
Yvette Lévesque, Irène Saint-Ger- 
main, Priscifla Champage, Roméo 
Hupé, Yvonne Dusablon, Anna Desro- 


Presque tous les enfants sont 
sujets aux veks ei beaucoup 
sont nés avec eux.. Epargnez- 
leur la souffrance en employant 
Mother Graves” Worm Exter- 
minator, un excellent remède. 


| 
| i 
| 


Hi 


jé 


$ 


Î 


PEU LEO SRE | 


fou faire des gâteaux délicieux et de 
la pâtisserie l‘gère, employez la farine 
Robiài Hood 


Noëlla Côté, Marthe Rose, Mardelle | 


dard, Annette Vouriat, Hélène Joyal. | ote L'Heureux, Théodore Hupé, Nora 


"| Prosper Landreville, Roland Bahüaud, 


toinette Guay, Adèle Dupuis, Simone| Nick ‘Liu 


Berthe : 


| Le pa — 
É révêle da Nouveauté! 


€ "OMPOSITIONS MERITANTES 
Georgina Major, Claudine Lemieux, 
Simone 


Bilodeau, Hélène Lapointe, 


«| Püna 


lab erière 


Yvonne Prévost, Gertrude 
Mathide Marchildon, Ger- 

naine Tessier, Marte Leroux, Eugénie 
PBiodeau. Félène Guillard. 

Ont oublié de mentionner leur g'n- 
le: Annette et Jacques Péloquin, Ln- 
cien Ménard, Marthe Bélanger, ‘er- 
maine Langlois. 

222 —— 

Roseline (2 ans et demi) mange 5a 
bonne soupe. Minet, le petit chat, qui 
trouve l'odeur très bonne, s'avance rl 
pose sa patte sur le bord de l'assiette. 

= Raseline pousse des cris indignés: 
siers, Rose-Alma Morin, Simone Ayot- Oh! maman, maman... Minet qui 
te, Roger Brunel, Yvette Devosse, Clo- | met sa patte sur le trottoir de mon 
thilde Villebrun, Armand Boulèt. Ar- | assiette! 
mand Garand, Gilbert Garand, Alfred 
Aubertin, Rosie Frankowski, Lau- 


mme 


s 


Victimes de  l'Asthme 
L'homme ou la femme sujet à 
l'asthme ,gat en effet une vic- 
time.  QU'y a-t-il de plus ter: 
sible que d’être en proie au 


Watson, Thérèse Régis, Ernest Beau- 
chemin, Carmel Baril, Claudine Mo- 
rissette, Fêix Bourget, Marie-Joseph 
Marcotte, Wilfrid Lambert, Cécile Fo- | paroxysme de l'étouffement 
rest, Annette Béülic, George Warken- semb!6 toujours menacer votre 
tin, Pola Van der Kerkhove, sb Mu De telles conditions le 
Demarcke, Joseph Barnett, Cécile Remède du Dr Kellogg pour 
Savage, Agnès B‘langer, Solange La- lr asthme a ramené plusieurs à 
pointe, Irène Grouette, Jean-Marie| un état de restauration com- 
Miron Lucien Marcotte, Cécile Hébert, | plète et de bonheur. 

Gérard Labossière, Cécile Encontre, . 

Théodora Fisette, Léon Champagne, 


Suzanne Morissette, Berthe Lussier, 
Marcel Frappier, Gilberte Prévost. 


cs MENTION HONORABLE 


Grades 8 à 11 

Victoire Véry, Rachel Régis, Alice 
Tétreauit, Laura Bourbannière, Simo- 
ne Manseau, Noëlia Dorge, Thérèse 
Chaput, Thérèse Perron, Alice Hame- | 
lin, Clément Lavoie, Irène Lavoie, Ar- 
mand Beauchemin, Marie-Anne Nolin, 
Anngtte Champagne, Liliinne Des:- 
pins, Eveliné Gauthier, Marcel Bé- 
dard, Marcel Teffaine, Isidore Moqrin, 
rette Lavoie, Marthe; 
Bruyère, Gabrielle Bruyère, Gilberte || 
Piché, Emilien Labossière. 

Jeann'ne Rochon, Mélanise Robert, 
Alice Boulic, Cécile Lesage, Rose- 
Alma Grenier, Yvonne Bourrier, Ma- 
rie-Anna Labossière, Jeanne Yayette, 
Thérèse Legal, Gabrielle de Moissac, 
Annette Dionne., Anna Balcaen, Mé- 
lina L'Espérance. 

Florence Voz, Aline Lemoine, Irène 
Lussier, Flore Martel, Emile Rondeau, | 
Alice Carrière, Madeleine joyal, An-1 
nette Lemoine, Juliette Dorge. Alice; 
Morissette. : 

Jeanne Düfort, Florence Fraser, | 
Annette Dupuis, Alice Gervais, Jean- 
nette Parent, Annette Gaïllont, Char- 
les Cadieux. 


Un 
BON 


Nettoyage à sec est bon 
pour vos vêtements, 
mais. il doit être bien 
fait. 

Appelez Quinton par télé- 


phone et vous aurez Île 
meilleur nettoyage que 


vous puissiez vous procu- 
rer à des prix attraynats. 


COMPLETS 
MANTEAUX 125 


Pesanteur légère — Prix addi. 
tionnel pour fourrure 


ROBES . .$1, 25 | 


Soie unie, 1 où 2 morceaux 


CHAPEAUX $ .50 


Quinton’s 


Fe eurs — Teinturiers 
Fourreurs 


Téléphone L'1 361. 


MANTEAUX | 
Nouveaux envois printaniers 


ls sont ici... et ce qui est mieux, i!s sont ici à un PE. 
attraÿant.. Manteaux qui embelliront de leurs 1j 4 
gracicuses toutes les activités de la saison printan re 
Choisissez MAINTENANT le modèle croisé, le col 
détachable, les styles garnis de fourrure, les nouveaux 
et élégants manteaux bleu marine, les crêpes de lâïne 
doux, en lignes diagonales ou unics. 


| $15.95 à $75.00 
ROBES. 


Rien de plus nouveau à aucun PAU 
Chéqué jour grandit 1€ rqut. has. on qui 
À temps; rien d 


nent ici pour leurs robes de 
nant à cela. Ces nouvelles 
les innovations de la mode: pour: à 


tes, épaules plus larges, sr 
l’un, veaux bleus — nero 
tissu im 


5951 62050  | 
CHAPEAUX 


_ Les chapeaux hauts de forme sont Li 6 


Cha ntriue, pumef del 

cm sur a nine 

forme. Pailles pen agpr et. “pan à pee de 
sante, et cé à he 


usage 


Estelle Gauthier, Orile Duhamel, L40 .. 


Gilberte Desilets, Blanche Labossière, . 


:"BUREMENT vous VOULEZ LE 1 
Alors essayez la 


Marque John Bull ! 


pk ET HOUBLON 
Produit anglais importé de la plus haute qualité 


Fait un breuvage égal, en pureté et en salubrité, aux métlleures bières 
blondes ou brunes d'Angleterre ; 


OFFRE SPÉCIAL . Envoyez-nous $1.10 et nous vous ferons par- 
+. venir une boite échantillon de 2 LUvres !;. 


En vente dans les plus importantes pharmacies et épiceries - 


JOHN BULL CO. 


179, AVE. BANNATYNE INNIPEG 
Distributeurs cañnadiens aur Commerçants en Grés 


MOORE'S TAXI Ltd. 
Nouveaux autos à 5 ou 7 places pour mariages et funérailles 


Tous les voyageurs assurés 


ZONES - 25 sous - 35 sous 


45 sous d’une limite à l’autre 


Louez un Auto ou un Camion 


et conduisez vous-même 


Fous les utes chauffés 
Transport de pianos, meubles, malles et bagage 
APPELEZ MOORE TEL. 28333 


EN Ee BOOKSHOP Limited | 


426, AVENUE PORTAGE — angle Vaughan 
Nous vous invitons à visiter notre librairie et à bouquiner 


“WITHOUT MY CLOAK"” 
Par Kate O'Brien. Délicieuse histoire à saveur irlandaise. 


Profitéz de nos livrs de location — Pas de frais d' inscription 


 LASKER BOOKSHOP Limited 


TELEPHONE 29 165 : 427, AVENUE PORTAGE 
[NEAL BROS. LTD. 
Épi iciers en Gros directement aux CONSOMMATEURS 


Annonce l'ouverture du 


ROCETARIA EN GROS NEAL 
283 RUE STANLEY 


(3 blues à l'ouest de la rue Main, 
en face de l'avenue Logan) 


LES PLUS BAS PRIX 
A WINNIPEG 


1030 COUPE ESSEX SPORT #47 
Le COUPE FORD | $is85 
1927 COLPE WMIFPFET #175 
199 COUPE CHRYSLER LH: 
1930 Q MOBILE DE “FORT #35 
192 SEDAN CHANDLER 5425 
18 SEDAN VELIN #25 
1924 SEDAN ESSEX *265 
1929 SEDANX C mit —rd . sus 
1924 SEDAN WHR $ gr 2225 
1927 WILLIS KNIC $250 


Un choix de 125 autos — $25.00 et plus 
Votre vieille auto acceptée en acompte —+ Balance à conditions faciles 


SPIVAK MOTOR SALES 


éléphone 33 995 755, ave. Portage 


Citoyens de Winnipeg -- 
Etes-vous intéressés au bien-être de votre ville? Si oui, prenez vore 


ASSURANCE - FEU 
dans une Compagnie de Winnipeg 


0 


OU que 


te ÿ 


National Fire Insurance sa 


ti she er 386, rue Main, Winnipeg 


L 


| GUIDE COMMERCIAL BE LA | 


er 


Winnipeg. Man. 30 mars 193? 


Nous nimerions vous démoftrer ln brillante perfommance et de 
perfectionnements du 


Nouveau PONTIAC SIX 


Synero-Mesh  — Roulement libre — (Contrôle de souplesse 
Produit au Canada par General Motors Products 


$18Z — ENPRIX — $S182 


Lisez les conditions ci-dessous — Vous pouvez gagner un prix en argent 


: Achetez les produits du 4ravail de l'Ouest, comme vous aimeriez à voir les autres citoyens acheter 
èhez vous. L'argent payé pour les marchandises fuites duns l'Ouest aide à payer des gages pour Îles 
familles de VOuest. Ce qui veut dire la prospérité pour l'Ouest, et. pour vous-même. Les marchandises, 
le mätériel et le service annoncés dans cette page, avec nos annonces régulières, représentent tout ce 
qu'i L » de mieux comme valeur, Les nonis, les marques’de fabriqué et les étiquettes sont lés garan- 
tes de maisons responsables et ont votre protection en achetant. 


Demandez une démonstration et un prix sur votte vicille auto 


Nous avons un nombre limité de Nouveaux Modèles 19931 
à des prix très rédnits 


Visitez notre salon D'AUTOS USAGES 


— —_— : + am hmment =. = nn. (Î Ces autos n'ont jamais été meilleur marché ni de meilleur qualité 
De | : — di ——— (| 
; 3 IN : (hi OUVERT LE SOIR 
. Plus de N Téléphone 23 763 Al |! 
* VIGUEUR À 0 || S| | CARTER LATTER MOTORS Limited 
A rest | “D h FS 22 LU (fl Téléphone 37 151 Ave. Forings et Maryland 
or | JOSUQUOIS || &son |—— 
v ‘ 1! | a _ 
! | | 
' moteur! 'R de I | 
La nouvelle huile | li Tei j | | Marbre, tuile, mosaïque, | Nos primes valeht réellement la peine que l'on 
Î | " RE RSR SN ER -med 
E = D O | I arquet terrazo et | sé donne pour les obtenir. Leur valeur et leur 
E : || P re ciment | utihté sont au-dessus de l'ordinaire. mA hr mine eninemcane La qusMt 
conserverä votre moteur | nl | | Marque ne Code ndrd im () f 
v À = || | À (Il 
s CARBONE ET C1 T R RECORD | | | PRIX RAISONNABLES AY: Re T0 
v ‘CARB 0 KADIO . Chaque fois que vous achetez Poudre à pâte, Thé, À a 
v Il se trouve dans votre 1 (Café, Essences, Poudre à gélatine, Epices. ete. 
| : 
L voisinage un garage où un COM B ï NAISON | N Rue 26 889 | Dans chaque paquet il y a un coupon vous donnant une chance de | 
Y poste d’approvisionnement Un super-hété srodyne à 9 lapes, avec ‘ | | | ! 
phonographe. jouant di réguliers | | vous procurer lun de ces prix de valeur, Les produits alimentaires 
v Ps vous pouxez obtenir! ou disques de longue rs » 39 291 purs “Gold Standard” sont les meilleurs que l'on puisse acheter. Hs 
v © Veedol. Demandez-nous de ne coûtent pas davantage — souvent moin — que les autres marques. 
v vous l'indiquer. $10 comptant — $2.50 par | | BURE. AU: | - 
semaine imi 
Falcon Oils Ltd. Il 136, les ct tage Est The CODVILLE COMPANY Limited 
E. NESBITT LTD. | NIPEG WINNIPRG 
| EDIFIC E CANADA WINNIPEG SARGENT ET SHERBROOKE | CASIER POSTAL à | 


Téléphone 21 821 Téléphone 22 688 | 


Pratiquons ce que nous préchons, 
en employant 


| Trouvez les Lettres Manquantes cette Semaine 
Quand vous les aurez trouvées, elles énollercut WESTERN MALT 


Nous avons omis à dessein onze lettres dés ann onces paraissant dans cette page. Une fois trouvées 
et mises dans l'ordre voulu, ces lettres donneront les mots WESTERN MALT. Lisez les annonces très boites pour nous par un manufacturier 
attentivement et trouvez les lettres manquantes. Ins crivez-les en mentionnant les mots et les noms des glais possédant une firme canulieune 
annonces où les lettres ont été omises et adressez immédiatement votre réponse à la “Liberté”, 619, ave. Il MALT SyRur l’on quart de million. ‘ ‘ 
MeDermot, Winnipeg. On tiendra compte à la trois de l'exactitude, de la netteté et de Voriginalité. Les A RANTEED f ' 
réponses seront examinées par un comité impartial et les noms des gagnants seront publiés dans deux murs 
semaines. Les employés du journal et les membres de leurs familles ne peuvent prendre part au con- 
cours. Les réponses doivent nous parvenir au plus tard samedi de la semaine prochaine, à 10 b. du matin. 


LES PRIX 'SERONT ACCORDES COMME SUIT: 


|| ler prix, $3.00 2ème prix, $2.00 3ème prix, $1.09 4ème prix, $1.00 v F | | 


“WESTERN” BARLEY 
-MALT SYRUP 


Ün prod canadien — chaque once d'orge 
employée par la manufacture a poussé dans 
l'Ouest Cangpdien. Spécialement mis en 


+ 
— 


> “Western Malt Syrup à’ 
xetre épicier 


Saumon 


Feuille de F — 


ee” 


min, passabiement endommagés par | pe bone éhah: est 
l'eau salée et incrustés de coquillages, Itible. Ardent comince les fleurs 
| “etataient bien un voyage de naviga-|dc l'été. Frais comme le prie 
li eur génois, mais le récit était écrit lemps dans lg monlagne. Mere 
en anglais, langue dent Colomb|sei]leusement vivifiant, Adou- 
{n'eut jamais la mojndre connaissance. |Eit et blanchit les mains. Repd « 
| Des experts, consultés, déclarèrent |]3 peau douce et jeune. Em- 
-e document re fabrication allemande oyé par les femunes-: tonne 
it vieux à peine d'un siècle. pie pour la poudre et une aide 
L'auteur fe re faux peut être com- sans égale pour l'embellisse- 
puré à celui qui, voici quelque qua-| ment du teint. Employé par les 
rante ans, fabrique de toutes pièces | hommes cormine Jolion pour le 
et vendit au marché des autographes | chexeux ou pour Je visage apré: 
une lettre ‘e Blanche de Castille, écri-|]n barbe, Kt pour les enfants, À 
vant:@: son fils: “Mon cher saint\rjen n’adoucit et ne protège leur 
Louis..." peau tendre comme le aume 


J On ne pense ni ‘rsan, d'une fraîcheur si déli- 
|| pas? enr 


‘résis- 


“FANCY PINK” 
| en 
boîtes d’uné livre: M 
. Coûte moins que ss 
l tout autre. CF |! 

ment, est SAVOUREUX, RI- || 
CHE EN NOURRITURE, SE | 
DIGERE FACILEMENT. 


Riche en vitamines et en valeurs | 


nutritives nécessaires à la crois- 
sance des enfants, 


CHAMBRE ET BAIN 


Double, $2.50 et 83.00, 
Simple, $2.00 et $2.50 


Metteurs en conserve 


Clover Leaf Salmon 


pas À. tout, n'est-ce 


= Le petit moineau et le chat 


= mt 


LL 


| Hôtel St-Charles | 
# 


|A. JACQUES 


JU Salon de Barbier et | 
Salle de Billard = 


ses alles, fl est allé se pércher sur 
une haute branche, et de là, 1! nargue 
le chat du coin de l'oeil. Il est sauvé! 
Le chat, tout penaud, Iance un re- 
gard dé haine et part lentement vers 
la maison, | 


- Au pied d'un grand chêne, un pe- 
tit moineau s'est posé. Quelques miet- 
“ites de pain éveillent son attention. 

NiC'est; sans doute, un petit eufant qui 
a mangé sous l'ombre bienfaisante du 
feuillage. Le petit oiseau baisse sa 


Au 
coeur 


des 
affaires 


LL ” : 
Téléphone 202 037 Là où l'on mange bien tête, la-xelève;.le repas.lui plait. Son Bu hs pd 
Tue xs | PRE COPA A TOP ne mu a ne EUR LE RANGS DR 
} ; : . ! petit moineau nèse doute pas du dan+ , 
304, Edifice Melntyre JE de ee red gp … Prohentge taxe lee ous dans. Dlene qui-l'attand. : Sie copneisait, 1 GONST NFINVE R 
Li4, RUE MARION, NOkwooD le Rec abandonnerait bien vitè ss miettes Guelaues apprécistions dus journaux. 


de pain, il s'envolerait brusquement 
dans le feuillage touffu. Mais qu'y 
‘Jet? C'est un chat. Un gros chat 
{noir, ‘Aux yeux verts, qui fixe le. moi- 
ngau. Près d'un buisson il s' 


La ie à: d: M. Frémont À 
la controverse autour de M: Constan- 
tin-Weyer renferme du Je nu 


1 songe qu'il se rassasiers de 1 1 dueute Idrai à Le Max sujet. 
, On sait que le Congrès Eucharis- | et ses prunelles luisent dans rs à ue et le feux pag À 


lines de A ci aura lieu cette année Le petit maineau lève sopdain. 4 bee 
‘du 19 àu 26 juin. Le “Devoir”, de peut-être a-t-il senti Je danger, peit- pp d ge gti 2 
Hong "x Fr: et de 


Concours de litres Manuañtes : 


mm la semaine du 16 mars 1993 
—+—— 


| Lerraes Lip nt rl 


Montréal, qui,a obtenu tant de succès | être est-ce par mégarde; mais il voit 
avec les.voyages organisés lors des |le chat 'Ae: peus s'agrandisent de 


RUE Congrès de Chicago, de Sydney et. de |ierreur. : Alce même moment, le chat | (us Riel, 
c st ; , organise encore le voyage |sç hérisse, saute, bondit comme une 
= à Lo D Do a ane D Mais le potlt|25 Sous l'a n 
De ‘ “Libert&”, le “Droit” et J"Evang: moineau, sr se Se) P'alniiie ouxe “En ve à 
De à line". Les voyageurs visiteront à : s 
‘ R-omis dans ‘ elté. occ 
L is dans ‘ funérailles" — 
A ie de “Catada’” 
cuis omis dans dans ‘qubrt”-Frank 
: ne: dns Monter TS 


omis dans ‘“bien-être" 
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à au NORD-OUEST | 
1 
! par l'abbé GADUGAS | 

(.. — - 
(Suite) | jee rapport. L'hivernage à Pimbina 
L'année suivante, en 1510, Laÿimc- n'eut rien de remarquable: Läjimo- 
niète fit uh. troisième voyage à laïluière n'était là qu'en passant et en 


pritie avec sa femme, mais il fut attendant l'arrivée des colons, s0h j8- 
de courte durée: ce fut dans le cours |tenfion était d'aller s'établir aux en- 
de ce dernier voyage que Mme Laÿjl- Fvirons du Fort de la nouvelle colonie. 

re donna le jour à 4on troisième| Aussitôt que la Rivière Rouge fut 
enfant, au pied de la montagne Cy-[navigable, au printemps de 1812, La- 
prés. Elle avait appelé son second} jimonière avec sa, famille descendit 
enfant “Laprairic” parce qu'il était éisquyà l'embouchure de la rivière As- 
né à la prairie, elle appela “Cyprès” sinfboine dont ii remonta le cours, jus- 
508, troisième, qui était une fille, par- qu'à l'endroit où est bâtie maintenant 
ce Qu'elle était née au pied de la mon- l'église dé Saint-Charles, à neuf’ milles 
tagne Cyprès. Quand celle-ci fut bap- as Winnipeg, pour se construire ‘là 


tisée en 1818 par Mgr Provencher, elle | ne petite chaumière. 


‘prit le nom dé Marie-Josette, néän- 
moins elle fut touté sa vie connue 
sous le nom de “Cyprès. : 

Son second enfant, qui avait Cajui 
être volé par une PiedN:ir, conti- 


Un jour une bande d'Assiniboines 
‘arrivait sur res Chevaux auprès de la 
tente de Mme Eafimonière. 

Le chef dé la bande, après avoir 
regardé le petit Laprairie, s'approcha 
de sa mère et lui dit qu'il lui offrait 
‘le plus beau de ses chevaux eh échan- 
ge; comme on peut le penser, la mère: 
refusa l'offre, ruais le chef, croyant 


que, en offrant davantage, Mme Laji- tance pour Jui et ses enfants. 


monière consentirait, lui dit: ‘Prends 
mes deux plus beaux chevaux et ua 
de mes enfanis en échange” 

“Laisse-moi {ranquilie, lui dit 
mère en pleurant, tu m'arracheras le 
coeur plutôt que mon enfant” Le 
chef, touché de ses larmes, n'insista 
pas davantage, et Laprairie resta un 
petit Canadien, 

Cette aventure acns les prairies ‘ut 
la dernière; l'année suivante Lajimo- 
nière prenait le chemin de la Rivière 
Rouge avec sa famillé. 

CHAPTTRE VI 
Départ pour la Rivière-Rouge 


, Au printemps de 1811, Lajimonière | Aime 


né retourna pas à la prairie. 


Mme Lajimonière, comme on vient 


de le voir, n'avait pas mené dans les |. 


prairies de l'Ouest une vie bien agréæ 


ble: mais, au moins pendant les saj- |, 


sons d'automne et d'hiver, elle avait 


, Püait, paraît-il, à être un objet d'en- véeu dans je Hort de la Compagnie 5Ü 
; vie pour les sauveges. 


elle n'était pas tout à fait isolée. 
Maintenant pendant trois ans, de 
1812 à 1815, elle sera seule dans sa 
pauvre chaumière avec ses enfants 
qu'aucun voisin, ni parent, ni ami, ne 
visiteront. 

* Son mari devait être absent la plus 
grande partie du temps, pour s'occu- 
per de chasse, seul moyer de subsis- 
La vie 
du chasseur était au bout du fusil 
comme aussi la mort'du gibier. Quel- 
quefois, l'absence «de Lajimonière se 


ja [Prolongeait un mois de temps, et alors 


son épouse demeurait seule avec ses 
enfants. Ainsi se passèrent trois an- 
nées, quand un jour Lajimonière, à 
l'automne de 1815, annonça à sa fem- 
me qu'il ailait être obligé de s'absen- 
‘ter pour une année entière, parce que 
de très graves raisons où il allait de 
l'avenir du pays et de l'intérêt de sa 
famille, l'appelaient au Cani.da. Néan- 
moins, pour la consoler, 4) lui dit 
qu'elle allait être logée au Fort Dou- 
glas, qui était lé Fort de la Colonie. 
Lajimonière se résigna à son 


11 ve- | triste sort dans l'espoir de voir s'amé- 


nalt d'apprendre qu'un seigneur écos- |ljorer sa condition, si sor, mari réus- 


sais, Lord Selkirk, voulait fonder une |sissait dans le voyage long et péni- 
colônie sur les bords de la Rivière |he qu'il entreprenait. 


Roùge, à l'embouchure de l'Assini- 


Avant de parler de ce voyage, qui 


bdine: et que déjà les premiers colon | nécessite tout un chapitre, disons un 
étsient partis d'Eco«se pour commen: | mot de l'étut politique du pays, afin 


cer cet établissement 


de mieux comprendre ce qui va sui- 


I monta donc sur un canot avec | ,re, 


sa femme et ses enfants et descendit 


“Winnipeg et delà à Pembina où 
il dvait hiverné en 1807. Mme Laji- 
nière ne pleura pas en quittant le 


CHAPITRE VIT 


* la rivière Saskatchewan jusqu'au lac | —es compagnies de traite — Leurs 


droits respectifs — Leurs préten- 
tions sur le pays — Leurs luttes 
La Compagnie de la Baie d'Hudson 


+ Ca M 


DIARRHÉE 
GAZ dans l'ESTOMAC 


CRAMPES. 


Il n'y à pas de doute quant À }a 
suprématie ‘de la. Nerviline pour ces 
malaises; elle agit vromptement 
vingt gouttes de Nerviline dans de 
l'eau sucrée sont méme suffisantes 
:-#r$ apporter un soulagement immé- 

at. , CARTE ni. 


TROP MALADE POUR SORTIR 
Nerviline proeurx um prompt 
soulagement 
A.-Ë 


M Archer, de Chelsea, écrit 


“Quand j'étais un garçonnet j'avais. 


œutume de préndre la Nerviline pour 
douleurs d'estomac mais je “h'avais 
fnmais estimé aæ@ vide valéur afañt 
cet été. J'eus une dttaque de diir- 
rhée et devins si mâlade que je ne 
vouvals quittéh la maisoh. Je'fis ve- 
mr une boutellié déNerviliné comime 
nréservatif des malaises -de. l'été -et 
elle agit avec - satisfaction - Mon 
épouse à égal Lt obtemw dés résul- 
tuts très spéc'aux de la Nerviline 
pour des maux d'estomac. Je recom- 


mande fortement la Nerviline. ‘ 


NERVILINE 


1 
eco ! 
td À 


Ch: 


x 


a Douleur 


mer; ils s'étaient bornés à y atten- 
dre les sauvages, qui apportaient là 
leurs pelleteries, de toutes les parties 
les plus reculées du Nord-Ouest. 
Les officiers supérieurs de la Com- 
pagnie Cu Nord-Ouest, tous hommes 
d'une grande habileté et d'une éner- 
gie indorhptable, comprirent dès Îles 


premières années de l'existence de 
leur société, que pour devenir les mai- 
tres “u pays, il ne fallait pas craindre 
les dépenses pour la qoustruction des 
Forts jusque fans l'extrême Nord, 
afin d'épargner aux sauvages les lon- 
|gues courses, et par là les détourner 
ide porter les fourrures aux Anglais 
la la baie d'Hudson. Ce plan réussit 
à merveille, et déjà en l'année 1769, 
pas une pelleterie de l'Ouest n'était 
vendue à ‘'? Compagnie de la Bai 
d'Hudson. La lutte fut acharnée; les 
traitants anglais voulurent pénétrer 
dans l'intérieur du pays et bâtir des 
Forts à côté de leurs rivaux. Mais 
Favent ri leur habileé ni leur ha-:- 
diesse, ils furent, vainc ts présque par- 
| tout, et «dès l'année 1809, les actions 
Îde la Compagnie de la Baie d'Hudson 
étaient tombées, à Lonüres, à 50 au- 
dessous du pair, tandis que la Compa- 
gnie Au Nord-Ouest était à l'apogée 
[de sa puissance et dé sa gloire. 

Ce fut cette. année-là même qué 
Lord Selkirk, Lord Ecossais posses- 
seur d'une immense fortune, acheta la 
moitié des actions de la Compagnie 
de la Baie d'Hudson dans le dessein, 
non fe se faire traitant, comme quel- 
qu'un l'a prétendu, majs pour fonder 
e colonie sur les bords de la: rivière 


————— 


LA LIBERTÉ 


fut pour 


lr'état 


informer Lord Seïkirk de 
rorg@t des. des e'ns pot 
vers de !x Compagnie du-Ndd-Ouesi 
14 il, décent à, J-Baptiat à | La finie 
tière s'i' état capable d'allez à pief 


i Lord Sé'kir}. Ce voyage offrait de 
zrandes d'fficu'tés. On était dans les 


mois “e novernt'é et déembte, sai: 


son rigoureuse dans ces pays du nor@k 


ct la distance de la Riüière Rouge à 


Montréal par la; route qu'il devait | | | 


suivre est de L/S00 milles 

Pour ôter. toute inquiétude à Laÿt- 
monière sur le sort de sa famillé, on 
lui promit d'en prendre soin dans le 
Fort Douglas, qui était le fort de la 
Colonie; ce plus, on Jui assura uné 
forte récompense S'il réussissait .à 
portetr les lettres à Lord Selkirk, car 
il s'agissait du salut de toute la colo- 
inie vouée à une secdhde destruction 
par la Compagnie dy Nord-Ouest. 
| Lajmenière mecepta de faire :c 
voyage à pied. et promit qu'à moins 
d'être tué en chemin ji] arriverait. à 
Montréal pour la fin du mois de dé- 
cembrers-::@e: fut Ün voyage si extra- 
ordinaire qu'il mérite d'être raconté 
dans ses détails. 

CHAPITRE VIII 
Voyage de Ia Rivière Rouge à 
Montréal 

Ce que Collin Robinson redoutait Je 
plus, c'était de voir ses lettres inteœ 
ceptées par les gens du Nord-Ouest, 
et Lajimonière tué ou emprisonné, 
car ‘les Nord-Ouest” étaient capa- 
bles de tout cela. Les routes étaient 
gardées partout, et il était extrême- 
ment difficile d'envoyer des messages. 

Lajimonjère, après avcir conduit 58 
femme au Fort et s'être assuré que 
sa famille n'aurait pas à souffrir, se 
mit er route le jour de la Toussaint; 
il partit seul dans la direction de Pim- 


re ée Jorigues absences pour la chasse, 
son départ ne fut remarqué de per- 
sonne. De Pimbiria, Lajimonière prit 
la direction du Lac Rouge, vers l'Est, 
pour arriver au Lac Supérieur. Jl 
prit un cheval pour porter des prowi- 
sions aussi loin qu'il pourrait le con- 
duire avec lui, se réservant de le lais- 


lui dev'endrait inutile et qu'il ne pour- 
rait plus voyager qu'à pied. Avant 
d'arriver au Le Rouge, la neige com. 
mença à tomber en telle quantité 
œil abandonna son cheval et pout- 
suivit sa route, n'emportant que s0n 
fusil avec une certaine quantité de 
plomb et de poudre pous chasser; ji) 
portait &e plus une petite hache à ea 
ceinture, puis une couverture en laine 
pour s'envelopper la nuit. 
Rouge, ji! eut un sauvaçe nommé 
Monkman qui lé suivit pour chasser 
jusqu'au lac Supérieur, dont il longea 
les côtes jusqu'au Fort Will:um, bâti 
à peu re distance du lac et qui appart 
tenait à :» Compagnie du Nord-Ouest, 
]l s'agissait là d'éviter l'oeil des sen- 
tinelles qui surveillatent le pesage. 
Les’ crères étaient donnés por 


usqu'à Montréal" porter des lätires |’ 


Arome renfermé dans le métai | 


(2 LE: 


bd 

7 

_ — + 
Elle est bonne pour l'usage 
interne et pour l'usage externe 
La supériorité de l'Huile Eé- 
lectrique du Dr Thomas vient 
de ce qu'elle peut être em- 
ployée pour l'usage interne aus- 
si bien que pour l'usage cxler- 
ne dans une foule de eus. Pour 
les maux de gorge, le croups-la 
coqueluche, les douleurs de poi- 
trine, les coliques ct beaucoup 
d'autres malaises, elle a des: 
qualités qui ne peuvent être 
Une bouteille coù- 


surpassées. 


: Tout frais des plantations” te peu el il y a grand profit à 
_ = - - - l'avoir toujours à partée de la 
vous, les voici; vous pourrez affirmer |ils oublièrent ces tristesses. - D'ail- main. 

que j'ai accompli ma promesse," leurs Lajimonière avait de bonnes et || j ue ENT TOI 
“C'est parfait, dit Lord Selkirie Vous consolantes nouvelles: à asprendre à catholique ; il s'était bg ge 
êtes un homme brave et courageux. sa femme. Lord Selkirk arrivait es- pur aime la présenter véqu à î 

vous me rendez aujourd'hui un se;- | dorté d'uié compagnié de 80 soldats [d insister fortement sur le besoin d'ea- 
vice que je ne saurais trop récompen- |: jour rétablir l'ordre et ramener la de. vel ee Dotpe CA CA page ge 
ser, Vous allez vous reposer. ici avagt | paix. 11 lui donna surtout à espérer |vage, Se Pons :- Lo, Deccri enr od + 
de repartir pour, la Rouge, ‘A récompense que lui avait promise |Capadiens PURE, CROSS st “À 
j'aurai des documents à vous confier | Lord Selkirk pour l'immense ‘service et élevient leurs families dans lin@- 
pour les faire-parvenir à mes agents. |qu'il lui avait rend --La colonie al- délité. ; 


a 


Rivière 


Je vais 


là-bas . donner des ordres tait renaître et se développer, Laj:- 
pour que vous nemanquiez (le rien | monière pourrait s'établir sur une fer- 
d'ici à votre départ. : |mée et rester désormais avec sa fa- 
Cour se nile # 

Au Fort Wiffiam on avait appris que 
Lajimon'ère, tr'ompant [a vigilance 
des sentinelles, avait trouvé moyen de 
passer pour aller porter des lettres |‘ 


_ CHAPITRE IX 
© Reprise du Fort Douglas par les 
soldats de Lord Selkirk 


Lord Selkirk, quoique protestant, 
loomprenait: que, pour assurer l'avenir 
de.sa colonie, il avait besoin du se- 
cours de In religion catholique. il 
avait donc donné presqu'une nsstu: 
rance en partant, que des missiohnai- 
res viendraient à la Rivière Rouge 
avant un an. Lui-même s'offrit d'être 


à Montréal, Les ordres les plus sé- 
vèrent furent donnés pour l'empêcher 
de retourner à la Rivière Rouge. Les 


Les so'dats ce Lord Selkirk, soud|le protecteur de la mission catholique 
a contuite du capitaine d'O-senans, [et de lui fournir autant qu'il le pour- 
arrivèrent qu'à Ja fin de décémbre rait des moyens de subsistance. Mme 
officiers de la Compagnie offrirent | 1816; sur les’ bords, de Ja Rivière Rou- | Lajimonière s'attendait donc à voir 
une prime à celui qui l'arrêterait et 7e. 's aväient pris des Indiens pour |des prêtres arriver dans le pays au 
Je conduirait prisonnier au Fort. La es guider depuis le Fort William jus- | mois de juillet 1818. Cette seule pen- 
Compagnie, qui voulait runer une se-!qu'À Pimbina: De là, ils dirigèrent |sée lui faisait oublier ses onze an: 
‘conde fois la colonie. prenait toutes leur marche un peu à l'ouest de la nées d'ennuis et de chagrins. Elle 
lés mesurés possibles pour empêcher rivière et vinrent- Camper sur les faurait enfin lé bonheur ce pratiquer 
|les seeours d'arriver eu Fort Douglas bords ce l'Assiniboine, 4 l'endroit oùlses devoirs religieux, d'entendre !a 


bina. Comme i! avait coutume de fai- | 


ser dans un camp sauvage lorsqu'il 


Du laç min de la ‘Rivière Rouge. 


où les colons attendajent protection. CS l'église de la paroisse St-James, 
Lajimonière passa quinze jours à à Six miles de l'embouchire de M 
Montréal, puis il repartit, emportant |rivière. Ms s'artétèrent pour, prépa: 
avec lui.res lettres pour les azents rer les échelles dont ils devaient se 
de Lord Selkirk au Fort Douglas. servir pour escaluder les palissades 
| Au Fort William, Lajimonière fut  Jù Fort Douglas, et ÿe attendirent 
assez habile pour passer sans être vu |1n€ heure favorable peur l'alaque; 
des gardes; mais, arrivé à l'extrémité glle ne tarda. pas à s'offrir. 
du lac Supérieur, appelé Fond du Lac,| À !1 faveur d'une forte tempête de, 
des sauvages aux gäges de la Compa- | 1eige, i!s s'approchérent du Fort: du: 


lüi: @urant la nuit ét le conduisirent. | Satdiens: ceux-ci meurent pas Île 
voir maltraité de la manière la prus | ninutes tous les soldats, étaient À l'in- 


brutale. {tér'eur € Fort, faisant prisonniers 


M ne fut rendu à la liberté qu'à la, 
nrise du Fort William par les soldats 
de Lord Selkirk le 13 du mois d'août 
1816. | 
| . Dès qu'il fut libre, Lajimonière re- 
|orit à pied. à travers. le bois, le che- prière pour régler ses affaires au Fort 

è IL passa line. 

par- le lac Rouge, où il avait laissé | 
un cheval l'automne précédent, afin | 
de, le réclamer. Au mois de septem- 
bre i! était de retour dans sa famille, 
mais durant son absence il s'était 
opéré bien des événements à la Ri- 
vière Rouge. : 

Mme Lajimonière, on l'a vu, avait 
été logée au Fort Douglas pour tout 


Quest ati en avatent la garde. ,Dé- 
sormais ‘es colons n'avaient plus à re- 
doutér d'être mrlJestés, les soldats 
s'établirent au Fort en attendant l'ar- 
rivée re Lord Se!kirk, demeuré en ar- 


parer. So sort commençait à s'amé- 
lorer, ile ré manqua de rien du- 
rant le reste de l'hiver. 


gnie du Nord-Ouest se saisirent de|'art '1 nuit sans êlre aperçus des, 


| prisonnier au Fort William, après l'a- |‘emps “e donner l'éveil; en quelques 


‘es hommes de la Compagnie du Nord-|}, 


sainte messe et la parole de Dieu pré- 
chée par les missionnaires: elle vor- 
rait ses enfants baptisés dans la”sain- 
te Eglise. C'étaient ces consolañtes 
pensées qui réjouissaient les longues 
journées qu'elle était encore obligée 
de passer seule sur les bords de la 
Rivière Rouge. 
CHAPITRE X 
Arrivée des missionnaires 

Pendant l'hiver de 1818, Lajimoniè- 
re se construisit une maison en bois, 
plus, convenable et plus confortable 
que les huttes qu'il avait habitées jus- 
Iqu'ators. * 
Il travailla au printemps à préparer 
un petit coin de terre pour y semer 
lquelques légumes et un peu de blé. 
Déjà les colons écossais avaient re- 
iqueilli ce belles 1-oissons. La terre 
lcultivée rendait sixanite pour un; 18, 
pommes de terre commençslent à 


ce 


J'être communes, Encouragés par leurs 

Ure semaine après cet événement, || 
Mme Lamonière fut: ramenée .dans 
‘e lopement quél'e avait été obligée 
le auitter quand les Métis avaient at- 
‘aaué le Fort Douglas pour s'en eém- |! 


lsuccès, tous les nouveaux colons 
javaient en 1818 ensemencé leurs pe- 
tits champs, pleins de confiance dans: 
l'avenir. 

| Au commentement de Juillet la 
nouvéllé se répandit duns Ki Rivière 
IRouge que les missionnaires né tars 
deraiént pas à arriver; Ces pouvelief 


Et des Prairies: en vevenant à la * Rouge, au profit de ses compatriotes 


formée à Londres en 1670 par quei-}, ,..….. 
ière Rouge, elle se rapprochait de À |d'Ecosse. 


Au printemps après l'arrivée de é‘atent apportées par des chasseur# 


m 
laisser passer personné, ni ehasseur le temps. que durerait l'absence de 


Sir Alexander MacKengie, hi autre, dé là Rivière Rouge, cfa |%@n mari, majs le 19 juin, le Fort Dou-, 


Lord Selkirk, qui devait passer l'été qui les ava'ènt apprises des, Indiens} 
ques Lords Anglais et un certain nom- x 3 Le 


_ missionnaires. 


v 


ME 


, 400 lieues du Canada; il lui sembiait 


’ qu'elle retournait au pays. D'ailleurs | Charles LI une charte qui l'auto- 
le témps n'était pas loin où les bien- | ut x: faire la traite des faurrurez 
fats de ta civilisation alinient péné- sur toutes les terres dont les eaux 


rArer au Nord-Ouest avec les premiers |. inient -éans-in -baie--d'Hudson- 


bre de capitalistes, avait obtenu du 


Comme on peut le constater, cette 
Le dessein de Lajimonière était de | ncsion portait très loin dans 
blir dans la nouvelle colonie dès li ueut 16 privilège de la Compagnie, 

ve celle-ci offrirait des moyens de! ie ja grande rivière Saskatche- 
subsistance à ses habitants. wan, après avoir pris sa source dan: 
H,acriva -vers la fin d'août à l'en Ris Montagnes Rocheuses, traverse 


droit où s'élève aujourd'hui Winnipeg, Fit l'immense territoire. su. Nord: 
là même où Lord Selkirk avait ache- | Ouest et se jette dans le lac Winni- 
té des terrains pour fonder son éta- peg, qui lui-même se décharge dans 
blissement. la baie d'Hudson par læ rivière Nel- 
Les colons écossais, attendus cette! Pareillement toutes les rivières. 
année-là, n'arrivèrent que l'année sui- depuis la hauteur des' terres, portent 
vante, 1812, à cause des retards qu'ils |ieurs eaux dits là baie d'Hudson. Or 
éprouvèrent en route. Lajimonière peut done dire que, à l'exception de 
continua sa route jusqu'à Pimbipa,|;;.vtr8me Nord dont les rivières cou- 
où il avait hiverné en 1807 à son re-|.ne dans le lac Athäbaska et vont 
tour du Canada avec sa jeune épou- Le berdre dans la rivière Mackenzie, 
se. Sa famille sc composait de trois Compagnie. dé Hudson 
enfants, deux filles et un se E eut 
ne, née à Pimbina en 1807; Jean-Bap- 
tiste, surnommé HLaprairie, née 
1808, et Josotte, surnommé, 
née en 1 s de la montagn 
* HER LE 
de à parce contester 
la famille Lajimionière a été + 
| rpg mc canadienne née à 
.R: Rouge, où elle à aissé 
noinbreux descendants. (1) 
. LA 
=. Mme Lajimonière eut un quatrièm 
efant à Pimbina durant l'hiver de 
‘à 1812; elle le nomma Benjamin. 


Lip: ter / 
sh 


| | Pendant .ce 


puissant actionnaire de la Compagnie 
du Nerd-Ouest, avait offert à Londres 
à Lord Selkirk d'unir les. deux Com- 
pagnies et ce former une puissante 


rendre les maîtres de toute l'exploita- 
tion ‘u Nord-Ouest, Lord Selkirk 
avait refusé net, parce qu'il voyait là 
un obstacle à l'établissement de sa co- 
lonie. Ce que voulait la Compagnie 
du Nord-Ouest, c'était de tenir le 
pays daus l'état-sauvage;-dans l'intés 
rêt de la traite des fourrures. ‘ 

Voyant l'impossibilité d'unir : 
Compagnies, les officiers supérieurs 
de la Compagnie du Nord-Ouest ré- 
solurent d'empêcher “coûte que coûte" 
et par tous les moyens l'établisse- 
ment de la colonie de Lord Selkirk: 
La guerre fut donc déélarék, non pas 
entre les deux Compagnies, mais ,en- 
tre Lord Sellkirk: et lu Compagnie du 
Nord-Ouest, Celle-ci commença à.in- 
idisposer contre les prémiers colons 


à 


dirigeu st blen ses batteries que dès, 
l'année 1815, les colons écossais, déjà 


Rouge, étaient.chassés- par les em; 
ployés “1 Nord-Ouest et leur établis- 


|serhent était iricendié. Les colons 5€) 


sauvèrent comme, ils purent jusqu'à! 
|''extrémité nord du lac Winnipeg, où 
‘x furent recueillis dans le Fort: de la, 
| agnie de le Baie d'Hudson, en 
attendhpt ‘es moyens de retourner en 


ta t en Eürope, travaillant dans Vin: 
et il 


+ 


tous _les indigènes et les Métis cana- |; 
idiens qu'ele tenait à sa solde, et elle |: 


établis sur les, bords dé le rivière| 


terhps, Lord Selkiri }® 


ED 


RS at CU 


d'empêcher Lord Selkirk de rccevoiy 
| es nouvelles... Comme ses provisions 
létaient épulsées, il s'agissait de s'en 
procurer. Non loin du Fort, il aper- 


association Pour “ouvrir” uh chemins pentrés delà tiuit un petit chien! wx!le Cans une tente sauvage. , Un 
jusqu'à l'Océan Pacifique et aussi se fort gras, qu'il parvint à saisir; après | fhef de la tribu des Cris! qui connais- 


[l'avoir assommé et dépouillé de sa 
peau, il! en emporta la viande qui lui 
suffit pendant plusieurs jours. ‘ 
Echappé à ce danger d'être arrêté, 
il lui restait 'e danger très grand de 
mourir de..faïm, ‘Sur les côtes nord 
du lac Supérieur, il n'ÿ & pas de gi- 
bier, surtout en lifver, Quand la vian- 
de du petit chien fut épuisée, Laji- 
monière dut sé contenter de manger 


une mousse qui croît sur les rochers }'#0 
‘Jet qu'on nomme “trippes de roches";. 


on peut vivre pendant quelques jour 
avec cette maigré nourriture, mais 


on perd bientôt toute vigueur. Pen: 


dant six jours, il maärcha Cans avoir is 


| 


| glas avait été pris par les hommes à la Rivière Rouge, Laj}momJang 4 you çanoig, gui artqnalont, C8 brètr 
de ta Compagnie:du Nord-Quest. Mine demanda une large tente où il.pour- étaient ceux de la Compagnie de 
+ Halianere agp" pri km ag rait, loger toute sa famille en dehors | Baie d'Hudson, qui étaient attend 
de : $ | du Kort, parce.qu'il devait s'absenter | vers la mi-juillet, Tout le monde 
xèçu l'nospitalité pour elle ét sa fa-|,, qu'il 4 voulait pas lakiser sa fem- | avait grande “hâte de tes voir, 
me parm ls militaires. On accorda e qui désirait le plus 
à Lajimorière tout ce qu'il demandait ce beau, jour était Marie-Anne G 


sait Lajimonière, en ayalt pris #8 Don jui, gmfemme @tises # |boury qui, depuis bientôt douze 


rant. le reste de l'été. A l'approch û ‘ ; k ge 
Z mois de septembre, se Dee Sn que pd dei dhermanie er. , ge 1 Fa : 
à l'étroit dans cette tent on D. 8 Ph. UERG je SARA 2 rat ï 
) “A vor hablier une Tate pr pur be et. mens gtale 0 bcrace Jeare Lsgne ve a" qu Fous 
Ace nhentppnée à l'eidroil dû eu tile pays. Il réglu ne partie des dif- | vécu à l'ombre dé l'église, j 
Lu aujourd ‘hui 16 vieux couvent, des une: À dE ot pe: EL "e ra Broche rio &. 
Divérenitar Sbeurs Gé : 6: lg hconcéde à :ses militaires des terres toute }" colonie que les çanots c 
| h L mi tnbits. sur les bors de la rivière la Seine, |Compagnie rermontaient Ja, Rivil 
fule que raern du abus mais du Lt ut ee fetts: dhner le: Réfiare Rédgà Rouge, ot. QUE ERIEUR AU Fort D 
ins Mme Lajimonière y était seule renbtaon des had Lire Maeliss as en ee honrracre gs 
6 Te” Saiat-Boniface d'aujourd'hui; il con-|Ce Fort Douglas était l'endroit où 
ec, pa fanilo. Go St dons où Mic bâtj aujourd'hui le grand dépôt 
Padifique Canaen à Winnipeg. 


és s 
Ü que, Laÿimonière retrouve. 808 [Lan je don GS cel PE 
; foule compacte rie tenait.là longtemp 

avant l'arrivée dus voyagéirs, Can 


use.’ 1! avait appris qu'elle avait dut lojitortiine j 
“ raajent > ‘8 que lui aväit 
Kafri dans la prise du Fort, ainsi que qu jy Compagrie dé 1x Baie 
%,|diens, Métis, -Angitis, Eco 
diens, tous étaiérit accourus pour ÿ 


ts, 


ï 
k 


" 


s enfant. De son cé Mme Lafi|dpudsgn, et au mois. d'or 1 


Sière avait su, que son, mari établir partit pour 
DER met oi CE - an € rs 
: Quelle. joie, ce fut our l'un 
de se: retrouv:» après. on 


quiétudes et de jours : 


le 


% 


pes nd es 
4 : 


« 


PETITES ANNONCES. | AU SACRE COEUR | se Dal, 

Tarif: 2 sous par mot. x Prosper Van Dole, frère de Mme 
#0 sous pur insertion. Le | Henri Péligsier, aîné, est le 11 
Gui totfuts sosmmpagner ‘le one | mars, à Pawtucket, R. L, l'âge 4e 


L'ers 
Jeu 


sriive. Fouraquel rest 
rontinmer de Mettre ds: 


1 vieux- 


votre a pr agé ne pas outbii 


9 | raques 6 R P. 1. Desautels, OMI, 
| 


la ace 
- Cane votre glat'ére comme Le faisalen 
vos Erandn-parents et faire un noe rad a 


À Pique 


A la grend' jé dimanche de 71 ans, Le défunt naquit à sante 


Robert, P. Q. 

M. Fidas Chaumont, neveu du FR. 
P. J. Chaumont, O.M.L., est décédé le 
14 mars, à la suite d'un pénible acct- 
Agé de 45 ans, il laisse une 


officia, ayant pour diacre et soûs-dia- 
tre les RAR. PP. j. Chaumont et A: 
Veilleux, Oblats, Le R. P. J.-B. Beau- 


|: ré, OMI, supérieur, éonna le ser- dent. 


à eo PO ER Par arme . 
0 % É 


DA. L 


IBERTE 


D 


M 


Winnipeg. Man., 30 mars 1932 


famille en pleurs à Sainte-Anne-des- | 
Plaines, P, Q_: 
Parties de cartes 
Les Dames de Sainte-Anne donne- 
ront une ‘partie de cartes, dimanche 
soir prochain. Les Enfants de Marie}, 
en donneront une le 10 avril 


mon. La chorale exécuta le program- 
me musical Les enfants de choeur 
+ mirent tout leur savoir-faire 
Jeudi prochain 
Demain, à 9 b. 30, il y aura grand'- 
messe à l'église du Sacré-Coeur. La 
Ligue des Institutrices Catholiques de 


“Arig pa 

Voyss " OLACIERE, NORGE Bor 
prix trés raisonnable 21: en cometru 
Lion frréprochable metient la GLACIE 
RE NORGR A la portée d2 tout ! 
monde. Four plus amples renseigne- 
fentes 

VONTAISE & COMPAGNIE 

125, ave. Provegter ver mi 


ON MENAUM, 


The 
Hafétave Accessory Shop 


WINNIPEG'S ‘BOND STREET" 


Halte bur 1e AU, que enfants, expé- l'Ouest célébrera sa patronne, Notre- L _ Ligue de Quilles 
je der avril Femme capable de traire | Dame du Sacré-Coeur. Cordiale invi-| . Equipe— Q F. Pts Moy 
dresser à eg LS M. Vander [ation aux paroissiens et aux amis rer er be +4 . À ni 
@e L ge, LL] 2 2 7 été g é Pp 
L'Heureux 23 : 16 4 175 or a 18 our 
Altment BOLES BABY CHICK./ Larivière 22 17 1°19 ’ 4 
GRATIS! Poussins Taylor . Sn 6 18 l'accomodation des 
mantité suffinante pour neurrtr Re Due se rod ps 1® à L - 
es poussins Rocks barrés: 100, 89.75: 50, 85.00. || <veillé H 2.2.1 h d af f 
ramei LS vante ere Wyandottres, Rouges, Minorcas: || Pélissier 9 30 18 157 ommes aires 
me de volailles de l'Oment (ans- 100, $11.75. | ‘ 


dieu emptiote cet ntiment. 
Ajouten 4 sons pour frais de ponte 


$250 par 100 livres 
BOLE FEEDS 


536, des Meurcus, St-Boniface 


Tél. 204 529 


L1 LZ 
Il y aura répétition de la Chorale, 
vendredi soir. à 8 h. 30 précises. 
RS ——— 


WINNIPEG 


Une causerie sur la Suisse 


Livraison 100, vivants 


Hätez-vous de faire vos comman- 
des pour avril Livraison rapide. 
6 poussins supplémentaires sur 
commandes faites 21 jours avant 
date de livraisca. 


Alex. Taylor Hatchery Ltd 


202, rue Furby, Winnipeg 
Téléphone 33 252 


C'est un nouveau magasin — un endroit où 


l'assemblage soigné de marchandises supé- 
ricures, représentant ce qu’il y a de mieux, É 
rend possible le choix rapide d’une garde- 
robe complète. 


A la prochaine soirée de l'Alliance 
Française, le mardi 5 avril, M. Oscar 
Oesch, consul de Suisse, donnera une 
causerie, avec projections, sur :i4 
Suisse pittoresque, Salle C, Univer/ 


sité du Manitoba, . 
Tous sont les bi 


Entrée gratuite. 
——2-20r-0— 


venus. 
Chez les Chevaliers de 
Colomb 


LE NOUVEAU 


ICAFE OLYMPIA 


offre les meilleurs repas de la ville à 
25 et 50 sous — Cuisine française 


| 308. BADALI, gérant 
| 425, avenue Portage (vis-à-vis Eaton) 


C'est un service qui se recomman- 
de. à l’homme soucieux de l’har- 
monie de sa garde-robe. Et par 
harmonie, nous voulons dire .mar- 
chandises de qualité semblable, de 
même que parfaite association de 
nuances ct de styles. 


NETTOYAGE 
4 ETOILES 


Ce qu'il y à de mieux seulement 
peut s'appeler “Quatre Etoiles”. 


C'est rquoi nous nvons 
) ce Service de Net- 


toyage “#4 Etoiles”; le 
: Le ‘HR à n'importe 
quel prix 


PERTH'S 


Succursale Norwood, 
Tél. 204 446 


Travail de 


Dentiste a 


DES PRIX REDUITS 


Les dents sont extraites avec le 
moins de douleur que la science et 
l'outillage modernes le permettent. 
Pour ceux qui demeurent en dehors 
de la ville, impressions faites le mn- 
tin et complétées le même jour. 
Nous achetons l'or, le caoutchoue, 
etc, en grandes quantités, et le peu 
le profit que nous faisons vous assu- 
re de très bas prix. 
SAUVEGARDEZ VOTRE SANTE 


s ss 


Le tournoi de bridge se continue. 
Plusieurs valeureux champions ont 
mordu la poussière, dimanche dernier, 
et cette fois, pour ne plus se relever. 
Auguste Côté, Edouard Blanchard, je 
Dr Laurendeau, Louis Tétreault, L.- 
P. Gagnon, William Raymond, Abon- 
deus Mousseau, M. Tétreault, le séna- 
teur et Léon Bénard sont du nombre. 
Ces messieurs prétendent qu'ils méri- 
taient un meilleur sort. A leur point. 
de vue, c'est clair. Mais il faudrait 
connaître le point de vue des ga 
gnants. Ce sont, dans le premier tour- 
noi: 

Les équipes Beaubien-Perras, Du- 
fresne-Prendergast, Boivin-Mousseau, 
Campbell - L'Heureux, Leduc - Mon- 
champ, Dumas-Grondines, Buote-Fer- 
land, Demontigny-Mousseau. Cette 
liste sera complétée la semaine pro- 
chaine. 


* È » A a 
Ce que tout homme requiert — des souliers 


ou nouveau fedora, des meilleurs sous-vête- 
«+ ments de. la saison où pardessus drapé de 
Londres, — y. compris les petits complé- 
monts de toilette — peut être chosi en har- 
monie avec l’ensemble, rapidement ou à 
loisir, 


mm rs 
patterns 


N'attendez pas les sérieuses com 
cations. Remédiez aux petites défec- 


tuosités dès maintenant; il vous en 
coûtera peu de chose et vous évite- 
rez de sérieuses difficultés et de 
grosses dépenses pour ‘la suite. 

Je puis vous économiser de l'argent 
sur les travaux de dentiste, Venez 
et vous serez convaines. 


DR D.-R. JACOB 


ET SES ASSOCIES 
2—BUREAUX—-2 
WINNIPEG 
2154, Portage 


Ed. Montgomery 
cures: 9 à € 


AVMZ-VOUS MAL AUX PIEDS? 

+ ve maoquen pas de visiter le 
vu féautn. Vous éprouverez 
v… td timmédiet à tous vos 
mnbus de Le + Ages dén cors jus- 


qu'aux gén ris 


Magasin Hargrave pour hommes 
REZ-DE-CHAUSSEE 


#T. EATON 


WINNIPEG CANADA 


Sert SEGUIN credi et samedi jusqu'à 9 heures ; Dans le tournoi de consolation, les 
$ Le Laine, ns Nous parlous français chanceux, pardon! les plus forts sont: = tie 


Houres de magasin, 


3 compris le compris le 
samedi : 7: cb 
Sn. 30 à 5 h.80 h. 50 à 6 à 50 


ployés. Vbici comment le premier moi (puisqu'il est le frère de ma belle- 
ministre a “pris d'assaut” les mar- | mère). 
chés mondiaux pour les cultivateurs.” | La femme de mon père nyant eu 


Chaput-Desjardins, 3 vtt 


Sonliateé 


\ Géndreau-Jarjour,  Gagnon-Trudeau, Rem ré 2 EE LENS un fils à son tour, cet enfant est à |sa nourriture et ses intestins fon4 | 

Bater-Millette, Bélanger-Trudeau. amilial la fois mon frère et mon petit-fils |tionnent régulièrement chaque jour.'\, ! 

Ÿù du Feu Félicitations & ce8 habiles joueurs. Complioxèion f 9: | (puisque fs de me belle-flie). Cette encellente médecine herbeuse 
TER à «nd A FER AE 


ET NOUVEAUTES 


Vêtements pour dames et en- 
fants, vêtements et chemise- 


, 8i bien que ma femme est égale-|est devenie fameuse pour son bfen- 

La Cour de Londres s'étant trouvée 
: HARVEY & CO. KAMSACK, Un profft de cinq sous SUT ny fa jours en présence d'un | ment ma grand'mère. Donc j'en suis | faisant effet sur le procédé de diger- 
MARCHANDISES SECHES Départemental Sask. | | ‘une génisse cas fort compliqué, des journalistes |à 1 fois le mari et le petit-fils. Or, |tion et d'élimination. Comme elle'ne 


comme le mari de la grand'nmière, c'est 
le grand-père, je suis mon propre 
grand-père. C: Q. F. D.! 


contient pas d'ingrédients nuisibles, on 
peut en toute sécurité la donner aux 
enfants et aux personnes délicates. 
Un simple essai vous prouvera sa ÿa- 
leur. Le Novoro du Dr Pierre n'est 
pas un commun article de commerce, 
car il est fourni directement du lu- 
boratoire du Dr Peter, Fabrneÿ & 


anglais se sont rappelés le fameux 
‘“‘casse-tête” de Mark Twain, que nous 
reproduisons ci-dessous: 

J'ai épousé une veuve ayant une 
grande fille. Mon père en. tomba 
amoureux, il l'épousa et t ainsi 
mon gendre. D RAS PR 2e 
coup ma belle-mère. 


jlons:nudi avis de Seui: Ge-inntns : des 
nous l'offrons directement au, publie à une 


Venez et Economisez! 35% à 50% et plus JE 


4 l'Assurancé-Feu et 


rie pour hommes et garçons, 
chausaures, vaisselle et épi- 


Mmé E.-B. Marcus, de Seal Beach, 
Calif., écrit: “J'ai empléyé une bou- 
teille d'essai de Novoro du Dr Pierre 


Salopettes de méca- 1 une dut Ai dti mie et.en ai obtenu de remarquables ré-|Sons Co. 2501, Washington Bivd. 
niciens un fils qui devint le beau-frère de mon |suitats sur mon Petit garçon de cing | Chicago, DL 
ég. 8116. VENTE D'IN père et l'oncle de son propre père, PR Livré exempt de douane au Canada. 


la bête, parce qu'elle de pe 


| \MpOLICE SPECIALE" 


La Sauvegarde Vient de mettre sur le maréhé une D FENTE 
r pe ceux qui tiènnent à Fanesret de ren pour. urs vieux 


l'état actuel du m financier. un! Ps 
dan pour Cour 


rs et est une joue à l'abri prastnnte 


ÉLOES mn à 


en sommes #ûrs, 


L} 
à de 30 ans qui dénire 
#600 


u 
n'aurait qu 


